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LE  PETIT  3 

CATÉCHISME 

DU  -, 

DIOCESE  DE  QUEBEC. 

Nouvelle  Edition  Autorisée  et  Approuvle* 


MONTREAL  i 

tnCZ  C.  BRTSON,  LIBRAIRE,  RUE  ST.  FRANÇOIS  ZAViCIIf 

Presque  vis-à-vis  la  Banqut  du  Peuple* 
1843 


JOSEPH  OCTAVE  PLESSIS, 

EVEQUE  DE  QUEBEC,  &c. 

f 

\ 

En  attendant  que  la  nouvelle  édition  du  G^and 
Catéchisme  de  Québec  soit  préparée  nous  avons 
approuvé  et  autorisé  celle  du  Petit,  qui  se  trouve  à 
la  suite  des  présentes,  comme  le  seule  qu'il  sera 
permis  d'enseigner  aux  enfans,  dans  les  instructions 

Subliques  de  ce  Diocèse,  à  commencer  au  premier 
'Octobre  prochain. 

Donné  à  Québec^  le  1er  Avril,  1815. 

f  J.  O.  Ev.  DE  Québec. 
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PRIERES  CHRETIENNES, 


qu'il  faut  apprendre  aux  enfans,  au  moins  en 

LEU&  langue,  afin  QU'ILS  LES   PUISSENT  RECI- 
TER  MATIN   ET  SOIR. 

Le  Signe  de  la  Croix, 


t  Au  nom  du  Père,  et 
<hi  Fils,  et  du  Saint- 
Esprit.    Ainsi  soit-il. 


t  In  nomîne  Patris,  et 
Filii,  et  Spiritûs  SanctL 
Amen. 


L^  Oraison  Dominicale, 


Notre  Père,  qui  êtea 
aux  cieux. 

1.  Que  votre  nom  soit 
sanctifié. 

2.  Que  votre  règne 
arrive. 

3.  Que  votre  volonté 
soit  faite  en  la  terre  com- 
me au  ciel. 

4.  Donnez-nous  au- 
jeurd'^hui  notre  pain  quo- 
tidien. 

■5.  £t  pardonnez-nous 
nos  offenses,  comme  nous 
pardonnons  à  ceux  qui 
nous  ont  offensés. 

6.  Et  ne  nous  induisez 
point  en  tentation. 

7.  Mais  délivrez-nous 
du  mal.    Ainsi  soit-il. 


Pater  noster,  qui  es  in' 
cœlis. 

1.  Sanctificetur  nomea 
tuum. 

2.  Adveniat  regnum 
tuum. 

3.  Fiat  voluntas  tua 
sicut  in  cœlo  et  in  terrft. 

4.  Panem  nostrum 
quotidianum  da  nobis  ho- 
die. 

5.  Et  dimitte  nobis  dé- 
bita nostra,  sicut  et  n«s 
dimittimus  debitoribui 
nostris. 

6.  Et  ne  nos  inducas 
in  tentationem. 

7.  Sed  libéra  nos  A 
malo.    Amen. 
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La  Salutation  Angélique. 


Je  vous  salue,  IVtarie, 
pleine  de  grâce,  le  Sei- 
gneur est  avec  vous  ; 
vous  êtes  bénie  entre 
toutes  les  femmes,  ftt 
Jésus  le  fruit  de  vos  en- 
trailles est  béni. 

Santé  Marie,  mère  de 
Dieu,  priez  pour  pous, 
pécheurs,  maintenant  et 
à  l'heure  de  notre  mort. 
Ainsi  5oit-iU 


Ave,  Maria,  gratiâ  pie» 
na,  Dominus  tecum  ;  be- 
nedicta  tu  in  muiieribus, 
etbenedictus  fructus  ven- 
tris  tui,  Jésus. 


Sancta  Maria,  mater 
Dei,  ora  pro  flobis  pec-. 
catoribus,  nunc  et  in  ho^ 
ra  mortis  riostiœ. 

Amen. 


Le  Symbole  des  Apôtres, 


1.  Je  crois  en  Dieu  le 
Père  tout-puissant.  Créa- 
teur du  ciel  et  de  la  terre. 

2.  Et  en  Jésus-Christ 
son  Fils  unique,  notre 
Seigneur. 

3.  Qui  a  été  conçu  du 
Saint-Esprit,  est  né'de  la 
Vierge  Marie. 

4.  A .  souffert  sous 
Ponce  Pilate,  a  été  cru- 
cifié, est  mort  et  a  été 
enseveli. 

5.  Est  descendu  aux 
enfers  ;  le  troisième  jour 
(Bst  ressuscité  des  morts. 

ii,  tist  monté  aux  cieux. 


1.  Credo  in  Deum  Pa-» 
tremomnipotentem,  Cre- 
atorem  cœli  et  terrae. 

2.  Et  in  Jesum  Chris- 
tum  Filium  ejusunicum, 
Dominum  nostrum. 

3.  Qui  conceptus  est 
de  Spiritu  Sancto,  natus 
ex  Maria  Virgine. 

4.  Passus  sub  Pontio 
Pilato,  crucifixus,mortuT 
us  et  sepultus. 

5.  Descendit  ad  infe- 
ros  ;  tertiâ  die  resurexit 
à  mortuis. 

,      6.  Ascendit  ad  cœlos, 


est  assis 
le  Père 

7.  D'< 
gerlesvi 

d.  je 
Esprit. 

9.  La 
Catholiq 
nion  des 

la.  Lî 

péchés. 

11.  u 

la  chair. 
12.  Lk 
AiAsi  sK)i 


Je  me 

tout-puisî 
heureuse 
Vierge,  i 
Archange 
Êaptistc^ 
Pierre  et 
tous  les  Si 
mon  Pert 
grande  mt 
pensées, 
œuvres  ; 
par  rrta  fa 
grande  fa 
quoi  je  1 
reuse     li 
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est  assis  à  la  droit  deDieu 
le  Père  tout-puissant. 

7.  D'où  il  viendra  ju- 
ger les  vi  vans  et  les  morts. 

d.  je  crois  au  Saint- 
Esprit. 

9.  La  Sainte  Eglise 
Catholique,  la  Commu- 
nion des  Saints. 

10.  La  rémission  des 
péchés. 

11.  La  résurrection  de 
la  chair. 

12.  La  vie  étemelle. 
AiAsi  ^it-il. 


sedct  ad   dexterain  Dci 
Patris  omnipotentisi 

7.  Inde  venturus  est 
judicare  vivos  etmortuos. 

8.  Credo  in  Spiritum 
Sanctulh. 

9.  Sanctum  Ecciesiam 
Catholicam,  Sanctorum 
communionem. , 

10.  Remissionem  pec- 
catorum. 

lli  Camis  resurrectio- 
nem. 

12.  Yitam  sternam^ 
Amen. 


Lu  Confession  des  Péchés, 


Je  me  confesse  à  Dieu 
tout-puissant,  à  la  bien- 
heureuse Marie  toinours 
Vierge,  à  Saint  Michel 
Archange,  à  Saint  Jean- 
baptiste^aux  ap<^tres  saint 
Pierre  et  saint  Paul,  et  à. 
tous  les  saints,  (et  a  vous, 
mon  Perè)  parce  que  j'ai 
grandement  péché  en 
pensées,  en  paroles  et  en 
œuvres  ;  par  ma  faute, 
par  ïùà  faute,  par  ma  trè?- 
grande  faute.  C'est  poui 
quoi  je  prie  la  bienheu- 
reuse    Marie     toujours 
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Confitcor  Deo  omrtipoj 
tenti,  beats  Maii«e  stm- 
per  Virgini,beato  Micha- 
eli  Archange lo,  beato  Jo- 
anni-Baptistffî,  sanctis  a- 
postolis  Petro  et  Pauloj 
et  omnibus  sanctis  (et  tir 
bi,  Pater,)  quia  peccavi 
nimis  cogi'talione,  verbo 
et  opère  ;  meâ  culpâ,meâ. 
culpâ,  meâmaximâ  cul- 
nâ.  Ideo  precor  beatatil 
Mariam  semj>er  Virgi- 
nem,  beatum  Michaelcm 
Archangelum,  beatum 
JoannemBaptistam,sanc- 
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Vierge,  saint  Mifthel  Ar- 
change', Saint  Jean  Bap- 
tiste, les  apôtres  saint 
Pierre  et  saint  Paul  et 
tous  les  saints,  (et  vous, 
mon  Père)  de  prier  pour 
moi  le  Sr^igneur  notre 
Dieu. 

Que  le  Dieu  tout-puis- 
sant nous  fasse  miséri- 
corde, et  que,  nous  ayant 
pardonné  nos  péchés,  il 
nous  conduise  à  la  vie 
étemelle.    Ainsi  soit-il. 

Que  le  Seigneur  tout- 
puissant  et  miséricordi- 
eux nous  accorde  le  par- 
don, l'absolution  et  la  ré- 
mission de  nos- péchés. 

Ainsi  solt-il. 


tos  apostolos  Petnim  et 
Paulum,  omnes  sanctos 
(et  te  Pater,)  orate  pro 
me  ad  Dominum  Deum 
nostrum. 


Misereatur  nostrî  om- 
nipotens  Deus,  et  dimis- 
sis  peccatis  nostris,  per- 
ducat  nos  ad  vitam  aeter- 
nam.    Amen.         ^ 

Indulgentiam,  absolu- 
tionem  et  rèmissionem 
peccatorum  nostrorum 
tribuat  nobis  omnipotens 
et  misericors   Dommus. 

Amen. 


Acte  ûT Adoration, 

» 

Mon  Dieur  je  vous  adore  et  vous  reconnais 
pour  mon  Créateur  let  mon  souverain  Seigneur 
et  pour  le  maSrre  absolu  de  toutes  choses. 

Acte  de  Foi. 

Mon  Dell,  je  croiï  fermement  tout  ce  que  la 
saint  Eglise  catholique  croit  et  enseigne,  parce 
que  c'est  vous  qui  l'avez  dit,  et  que  vous  êtes  la 
vérité  même. 
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ActeéCEiipérance, 

Mon  Dieu,  appuyé  sur  vos  promesses  et  sur 
les  mérites  de  mon  Sauveur,  j'espère  avec  une 
feroie  confiance  que  vous  me  ferez^la  grâce  d*ob- 
server  vos  commandemens  en  ce  monde,  et  d*être 
récompensé  dans  l'autre. 

Acte  d  Amour  et  de  Charité. 

Mon  Dieu,  qui  êtes  dignes  de  tout  amour,  à 
cause  de  vos  perfections  infinies,  je  vous  aime 
de  tout  mon  cœur,  et  j'aime  mon  prochain  com- 
me moi-même  pour  Tamour  de  vous. 

Acte  de  Contrition, 

Mon  Dieu,  j*ai  un  extrême  regret  de  vous 
avoir ofien^ë,  parce  que  vous  êtes  infiniment. bon 
et  infiniment  aimable,  et  que  le  péché  vous  dé- 
plait  ;  pardonnez-moi  par  les  mérites  de  Jésus* 
Ciirist  mon  Sauveur:  je  me  propose,  moyen» 
nant  votre  sainte  grâce,  de  ne  plus  vous  ofienser 
et  de  faire  pénitence. 

Acte  de  Remerciment, 

Mon  Dieu,  je  vous  remercie  de  tous  les  biens 

que  j*ai  reçus  devons,  principalement  de  m'avoir 

A4 
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créé,  racheté  par  votre  Filii  et  fait  enfant  de 
votre  Eglise. 

Acte  dOffranât* 

Mon  DieUy j'ai  tout  reçu  de  vous:  je  vous 
ofTœ  mc8  pensées,  me»  paroles,  mes  actions,  ma 
vie  et  tout  ce  que  je  possède  et  ne  veux  Teni'' 
ployer  qu*à  votie  service. 

Acte  d^  Humilité, 

Mon  Dieu,  je  ne  suis  que  cendre  et  pondère; 
réprimez  les  mouvemens  d  orgueil  qui  s'élèvent 
dans  mon  âme,  et  apprenez-moi  â  me  mépriser 
moi-même,  vous  qui  résistez  aux  superbes  et  qui 
donnez  votre  grâce  aux  humbles. 

Acte  de  Demande, 

Mon  Dieu,  source  infinie  de  tous  les  biens,  don- 
nez-moi tout  ce  qui  m'est  nécessaire  pour  la  vie 
et  la  santé  de  mon  corp.«,  mais  surtout  la  grâce 
de  faire  en  toutes  choses  votre  sainte  volonté. 
Par  Jésus-Christ  Notre  Seigneur.    Ainsi  soit-il. 

Les  Dix  Commandemens  de  Dieu, 

1.  Un  seul  Dieu  tu  adoreras  et  aimeras  par- 
faitement 


PRIBRES   CIIRKTlEliMBS. 


9 


2.  Dieu  eD  vain  tu  ne  jureras,  ni  autfe  chose 
pareillement. 

^3.  Les  Dimanches  tu  garderas  en  servant  Dfeu 
dévotement. 

4.  Père  et  mère  tu  hono)reras  afin  de  vivre 
longuement. 

6  ■  Homicide  point  ne  seras  de  fait  ni  volon- 
tairement. 

"6.  Impudique  point  ne  seras  de  corps  ni  de 
consentement. 

V.  Le  bien  d*autrui  ne  prendras  ni  ne  re* 
tiendras  sciemment. 

8.  Faux  témoignage  ne  diras  ni  ne  mentiras 
aucunement. 

9.  L*œuvre  de  chair  ne  désireras  qu'un  mari- 
age seulement. 

^0.  Biens  d'autrui  tte  désireras  pour  les  avoir 
injustement. 

Les  Sept  Commandemens  de  rEglixe, 

1.  Les  Fêtes  tu  sanctifieras  qui  te  sont  de 
commandement. 

2.  Les  Dimanches  messe  entendras,  et  les 
Fêtes  pareillement. 

3.  Ttms  tes  péchés  confesseras  à  tout  le  moins 

une  fois  Tan. 
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4.  Ton  Créateur  tu  recevras  au  moinî-'  ù  Pâques 
humblement. 

5.  Quatre-temp3,  vigl!\âs  jeûneras,  et  le  carême 
N  entièrement. 

6.  Vendredi  chair  ne  lilangeras  ni  le  samedi 
niêmement. 

7.  Droits  et  dîmes  tu  paieras  à  l'Eglise  ^dèle- 
ment. 

Loudngc  à  là  Sainte  Trinité,        \ 

Gloria  Patri,  et  Filio, 
et  Spiritui  Sancto. 

Sicut  eratinprincipio, 
et  nunc  et  semper,  et  in 
sscuia  ssBCulorum. 

Amen. 


Gloire  soit  aiVPère,aù 
Fils,  au  Saint-Esprit. 

Comme  il  était  au  côni- 
mencementjComme  il  est 
maintenant,  et  comme  il 
sera  pendant  les  siècles 
des  siècles.  Ainsi  soit-il. 


Prière  à  la  Sainte  Vierge. 


Sainte  Mère  de  Dieu 
nous  recourons  à  votre 
protection  ;  ne  dédaignez 
pas  nos  prières  dans  nos 
besoins  ;  mais  ô  glorieuse 
et  sainte  Vierge,  délivrez 
nous  constamment  de  tous 
les  danorers. 


Sttb  tuum  praesidium 
cônfigimus,  sancta  Dei 
Genitrix  ;  nostras  depre:: 
cationes  ne  despicias  in 
nccessitatibus,sed  à  peri- 
culis  cunctis  libéra  nos 
semper,  Virgo  gloriosa  et 
benedicta. 


Prière  au  Saint  Ange  Gardien, 

Auujc  de  Dieu,  qui  étjs 
mon  gardien,  puisque  le 


Auj^elc  Dei,  qui  custos 
cij   meî,  me  tibi  commis 
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ciel  m'a  confié  à  vous 
dans  sa  bonté,  éclairez 
moi,gardez-moi,  dirigez- 
moi,  et  me  ^uvernez 
aujourd'hui.  Ainsi  soit-il. 


sum  pietate  supemâ,  ho- 
die  illumina,  cu8tQdi,rege 
et  ruberna. 
Amen. 


JBenedicUe,  ou  Prière  avant  h  repas. 


Bénissez-nous,  ô  mon 
Dieu,  ainsi  que  la  nour- 
riture que  nous  allons 
prendre.  Au  nom  du 
Père,  etc. 


Benedicite,  Dominus, 
Nos  et  ca  qus  sumus 
sumpturi  benedicat  dex- 
tera  Christi.  In  nomine 
Patri:^,  etc. 


Grâcfis  ou  Prière  après  le  repas. 


Nous  vous  rendons 
grâces  de  tous  vos  bien- 
faits,ô  Dieu  tout-puissant 
qui  vivez  et  régnez  dans 
les  siècles  des  siècles. 
Ainsi  soit-il.  Au  nom  du 
Père,  et  du  Fils,  etc. 


Agimos  tibi  gratias, 
omnipotens  Deus,  pro 
universis  beneiiciis  tuis, 
qui  vivis  et  régnas  in  ss- 
cula  ssculorum.  Amen. 
In  nomine  Patris,  et  Filii, 
etc. 


Prières  pour  les  Défunts. 


Que  les  âmes  des  iidè- 
!es  défunts  reposent  en 

Saix  par  la  miséricorde 
e  Dieu.     Ainsi  soit-il. 


Fidelium  animœ,  per 
misericordi^m  Dci,  re- 
quiescant  in  pace. 

Amen. 


.'■  ■ .' 'î--'^' 


<■>      ' 


y    " 


!^  iy^ïjr^ 


\'  \m 


,#c«  .ftft^it'ii 


i;K^  =  S!- 
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NoT/ 
les  adull 
tenter  d* 
Les  aut 
portée  d 
à  la  prei 
soit  qu'i 

Q\ 

D.  El 
R.  Oi 
p.  Qi 
R.  C 
D.  Qi 
R.  C 
♦D.  1 

R.  t 
Esprit. 


D.  Qi 
R.  J\ 


LE  PETIT  CATECHISME. 

Nota. — Pojir  les  petits  en  fans,  et  même  pour 
les  adultes  extrêmement  bornés,  on  peut  se  con- 
tenter des  demandes  précédées  de  ce  signe.* 
Les  autres  demandes  ne  sont  pas  hors  de  la 
portée  du  commun  des  enfans  que.  Ton  prépare 
à  la  première  Communion  ou  à  la  Confirmation, 
soit  qu'ils  sachent  ou  ne  sachent  pas  lire» 

QUESTIONS  PRELIMINAIRES. 

D.  Etes-vous  Chrétien  ? 
R.  Oui,  par  la  grâce  de  Dieu. 
,D.  Qu'est-ce  qui  vous  a  fait  Chrétien  ? 
R.  C'est  le  Bapiême. 
D.  Quelle  est  la  marque  du  Chrétien  f 
R.  C'est  le  signe  de  la  Croix. 
*D.  Faites  sur  vous  le  signe  de  la  Croix. 
R.  f  Au  nom  du  Père,  et  du  fils,  et  du  Satnt- 
Etiprit.     Ainsi  soit-il. 

CHAPITRE  PREMIER. 

DES    MYSTERES. 


D.  Qu'entetidez-vous  par  le  mot  mystère  f 
R.  J'entends  une  vérité  que  nous  ne  com« 
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prenons  pas  et  que  nous  sommes  cependieint 
obligés  de  croire,  parce  que  c est  Dieu  qui  la 
révélée. 

D.  Quels  sont  les  principaux  mystères  de 
notue  Religion  ? 

R.  Ce  sont  les  mystères  de  la  tk*ès^Saint6 
Tlrinité,  de  l'Incarnation  et  de  la  Rédemption. 

«D.  Qu'est-ce  que  le  mystère  de  la  Sainte 
Trinité  ? 

R.  C'est  un  seul  Dieu  en  trois  personnes, 
Père,  Fil»  et  Saint-Esprit. 

pD.  Qu'est-ce  que  le  mystère  de  l'Incarnation  ? 

R.  C'est  le  Fils  de  Dieu  fait  homme  pour 
nous. 

^D,  Qu'est-ce  que  le  mystère  de  la  Rédemp- 
tion? 

R.  C'est  Jésus-Christ  mort  en  croix  pour 
nou9. 

D.  Où  sont  contenus  ces  mystères  P 

R.  Dans  le  Credo  ou  symbole  des  Apôtres. 

CHAPITRE  SECOND. 

DU   SYMBOLE   DES    APÔTKË<9. 

^T>»  Récitez  le  symbole  des  Apôtres. 


R.  Ëli  Français. 

iie  crois  en  Dieu,  cet. 

ci-dessus,  page  4. 


En  Latin. 
Credo  in  Dcuiriy  etc. 
ci-dessus,  page  4. 
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D.  Que  veut  dire  ce  mot  ;  Je  crois  f 
R.  Il  veut  dire  :  Je  tiens  pour  certain,  je  suis 
trèei  persuadé,  et  très  convaincu. 

ARTICLE    T. 

B.  Quel  est  le  premier  article  du  symbole  des 
Apôtres  ? 

11.  Je  crois  en  Dieu,  le  Père  tout-puissant. 
Créateur  du  Ciel  et  de  la  terre. 

^D.  Qu'est-ce  que  Dieu  ? 

K.  Dieu  est  un  esprit  infiniment  parfait. 

,jfcD.  Peut-il  y  avoir  plusieurs  Dieux  ou  plu^ 
sieurs  esprits  infiinimcnt  parfaits  ? 

R.  Non  :  il  ne  peut  y  en  avoir  qu'un  seul. 

#D.  Où  est  Dieu  ? 
R.  Dieu  est  partout  :  il  remplit  le  ciel  et  la  terre. 

D.  Pourquoi  dites-vous  :  Je  crois  en  Dieu  le 
Père  ? 

R.  Pour  marquer  que  la  première  personne 
en  Dieu  s'appelle  le  Père. 

D,  Y  a-t-il  plusieurs  personnes  en  Dieu? 

R.  Oui:  il  y  en  a  trois  :  le  Père,  le  Fils,  et  le 

Saint-Esprit. 

,^D.  Cluicunedcoes  trois  personnes  est-elle  Dieu? 
R.  Oui,  chacune  des  trois  personnes  est  Dien. 

^D.  Ces  trois  per^^onnes  sont-elles  égales  eu 

toutes  ciiost  s? 
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R.  Oui,  elles  sont  égales  eD  toutes  choses. 

«D.  Il  y  a  donc  trois  Dieux  ? 

R.  Non  :  les  trois  personnes  divins  ne  font 
qu'un  seul  et  même  Dieu. 

*D.  Comment  cela  ? 

R.  Parce  qu'elles  n'ont  qu'une  même  nature 
et  une  même  divinité. 

#D.  Comment  appeliez  vous  le  mystère  d'un 
seul  Dieu  en  trois  personnes,  Père,  Fils  et  Saint- 
Esprit? 

R.  JeVsLppeWelemf/stèredela  Sainte  Trinité, 

D.  Pourquoi  ce  premier  article  du  symbole 
appelle-t-il  Dieu  Tout-Puissant  9 

R.  Parce  que  rien  n*est  impossible  à  Dieu. 

JO.  Dieu  voit-il  tout  et  connait-il  tout  ? 

R.  Oui,  Dieu  voit  tout  et  connaît  tout,  même 

ce  qu'il  y  a  de  plus  caché  dans  notre  cœur. 

«D.  A-t-il  toujours  été  et  sera-t-il  toujours? 
R.  Oui,  car  il  est  éternel. 

D.  Pourquoi  Tappelez-vous  Créateur  du  ciel 
et  4e  la  terre  f 

R.  Parce  que  c'est  lui  qui  a  créé  ou  fait  de 
rien  toutes  choses,  et  qui  en  est  le  maître  absolu. 

^^.  Est-ce  Dieu  qui  vous  a  créé  et  mis  au 
monde  ? 

R.  Oui,  c'est  Dieu  qui  m'a  créé  et  mis  au 
monde.  ^ 
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D.  Pourquoi  vous  a-t-il  créé  ? 
R.  Pour  le  connaître,  1  aimer,  le   servir  et 
acquérir  la  vie  éternelle. 

ARTICLE   II. 

D.  Qu*entendez>vou8  par  le  second  article  du 
symbole,  en  Jésus- Christ,  son  Fils  unique,  notre 
Seigneur  ? 

R.  J'entends  que  Dieu  le  Père  a  engendré  de 
toute  éternité  un  Fils  unique  qui  lui  est  égal  en 
toutes  choses. 

D.  Est-ce  ce  Fils  unique  de  Dieu  que  Ton 
nomme  aussi  le  Verbe  divin  et  la  seconde  per- 
sonne en  Dieu  ? 

R.  C'est  lui-même. 

D,  Le  Fils  de  Dieu  est-il  de  même  nature 
que  son  Père  ? 

R.  Oui,  il  lui  est  consubstantiel,  c'est-à-dire^ 
d'une  même  substance  avec  lui. 

D.  Comment  s'appelle  le  Fils  de  Dieu  fait 
homme  ? 

R.  Il  s'appelle  Jésus-Christ  Notre  Seigneur. 

^D.  Jéâus-Christ  est-il  seulement  homme  ? 

R.  Non  :  il  est  Dieu  et  homme  tout  ensemble. 

D.  Il  y  a  donc  deux  natures  en  Jésus-Christ  ? 

R.  Oui  ;  il  y  a  la  nature  divine  et  la  nature 
humaine. 
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D.  Y  a-t-il  aussi  deux  personnes  en  Jésus-* 
Christ? 

R.  Non  ;  il  n'y  a  en  Jésus-Christ  que  la  seule 
personne  du  Fils  de  Dieu  ou  la.  seconde  de  la 
Sainte  Trinité. 

#D.  Jésus-Christ  a-t-il  toujours  été  homme  ? 

R.  Non  :  ce  n  est  qu'environ  quatre  mille  ans 
après  la  création  du  monde  que  le  Fils  de  Dieu, 
qui  était  de  toute  éternité,  s'est  fait  homme  et  a 
été  appelé  Jésus.  • 

'  ^D.  Que  veut  dire  se  faire  homme  ? 

R.  C'est  prendre  un  corps  et  une  âme  sembla- 
bles aux  nôtres. 

#D.  Pourquoi  le  Fils  de  Dieu  s'est-il  fait 
homme? 

R.  C'est  pour  nous  racheter. 

#D.  De  quoi  nous  a-t-il  rachetés  ? 

R.  De  la  damnation  éternelle  à  laquelle  nous 
étions  engagés  par  la  désobéissance  d'Adam 
notre  premier  père. 

^D.  Comnient  s'appelle  le  mystère  du  Fli«  de 
Dieu  fait  homme  pour  nous  ? 

R.  Il  s'appelle  le  mystère  de  V Incarnation, 


ARTICLE     III. 


'  I 

'  I 


D.  Que  signifie  le  troisième  article  du  sym- 
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bole:  Qui  a  éi^  conçu  du  Sairit-EsprU;  ett  né 
de  la  Vierge  Marie  f 

R.  Il  signifie  que  Jésus  Christ  a  été  oonçu 
par  ropération  du  Saint-Esprit  dans  le  sein  d*une 
Vierge  nommée  Marie,  et  que  c'est  eUe  qui  Ta 
mis  au  monde. 

«D.  Quel  jour  est  né  Jésus-Christ? 

R.  11  e^t  né  le  jour  de  Noël. 

D.  Combien  de  temps  est^il  resté  visible  sur 
la  terre  ? 

R.  Environ  trente-trois  ans. 

D.  Qu  a  fait  Jéâus-Christ  sur  la  terre  ? 

R.  Il  a  enseigné  aux  hommes  à  vivre  sainte- 
ment et  leur  en  a  mérité  la  grâce. 

ARTICLE   IV. 

D.  Quel  est  le  quatrième  article  du  symbole  ? 

R.  A  soufferi  sous  Ponce  Pilote,  a  été  oruci- 
fié^  est  mort  et  a  été  enseveli. 

«D.  Qu'est-ce  que  Jésus-Christ  a  souffert  ? 

R.  Il  a  été  insuhé,  méprisé,  fouetté,  couronné 
d'épines  et  abandonné,  de  tout  le  monde. 

D.  Qu'entendez  vous  par  Ponce  Pilote  ? 

R.  C'est  le  nom  du  Gouverneur  de  la  Judée 
sous  lequel  Jésus-Christ  a  souffert 

^D,  Pourquoi  ajoutez-vous  a  été  crucifié,  eft 
mort  et  a  été  enseveli  9  • 
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R.  Parce  que  Jésus-Christ  a  été  attaché 
.  une  croix,  sur  laquelle  il  est  mort,  et  qu*en8uite 
son  corps  a  été  mis  dans  un  tombeau. 

^J).  Qu'entendez-vous  par  la  mort. 

R.  J'entends  la  séparation  d*une  âme  d'avec 
son  corps. 

^D.  Quel  jour  Jésus-Christ  est-îl  oDort  ? 

R.  Le  Vendredi-Saint. 

D.  Comment  s'appelle  le  mystère  de  Jésus- 
Christ  mort  en  croix  pour  nous  ? 

R.  Il  s'appelle  le  mystère  de  la  Rédemption. 

ARTICLE   y. 

D.  Qu'entendez-vous  par  le  cinquième  article 
du  symbole,  Est  descendu  aux  Enfers  9 

R.  J'entends  qu'après  la  mort  de  Jésus  Christ 
son  âme  descendit  dans  les  limbes,  où  étaient 
détenus  les  âmes  des  justes  morts  depuis  la  cré- 
ation du  monde. 

D.  Pourquoi  y  descendit-elle  ? 

R.  Pour  les  annoncer  leur  délivrance,  qui 
était  le  fruit  de  ses  souffrances  et  de  sa  mort.  , 

D.  Pourquoi  ajoutez^vous,  le  troisième  jour  est 
ressuscité  des  morts  f 

R.  Parce  que  le  troisième  jour  après  sa  mort,  Jé- 
sus-Christ ressuscita  et  sortit  vivant  du  tombeau. 

D.  Qu'entendez-vous  par  le  mot  résurrection  ? 
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R.  J'entends  la  réunion  d'une  âme  avec  «on 
corps. 

^J).  Quel  jour  Notre  Seigneur  est-il  ressuscité  ? 

R.  Le  jour  de  Pâques. 

ARTICLE  VI. 

D.  Que  signifie  le  sixième  article  du  symbole, 
Est  monté  aux  deux,  est  assis  a  la  droUedeDieu 
le  Père  tout-Puissant  ? 

R.  Il  signifie  que  Jésus-Christ  ressuscité,  mon- 
ta au  ciel  en  corps  et  en  âme  pour  y  régner  glo- 
rieusement à  la  droite  de  Dieu  son  Père,  c*esl-a- 
dire,  pour  occuper,  en  tant  qu'honmie  la  première 
place  auprès  de  lui. 

«D.  Queljour  Jésus-Christ  est-il  monté  au  ciel? 

R.  L«e  jour  de  TAsceusion,  quarante  jour  après 
sa  résurrection. 

#D.  Où  est  maintenant  Jésus-Christ. 

R .  En  tant  que  Dieu,  Jésus-Cbrist  est  partout  ; 
en  tant  qu*homme,  il  n*est  qu'au  Ciel  et  au  Saint- 
Sacrement 

D.  Que  fait  Jésus- Christ  dans  le  Ciel  ? 

R.  Jésus-Christ,  dans  le  Ciel,  comme  homme, 
adore  Dieu  son  Père,  et  intercède  pour  nous  ;  et 
comme  Dieu,  il  nous  envoie  de  là  son  Saint- 
Esprit  et  ses  grâces.  ^ 

D.  Queljour  a-t-il  envoyé  plussolemnellement 
son  Saint-Esprit  à  son  Eglise  ? 
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R.  Ceai  le  jour  de  la  Pentecôte,  le  dixi^ics 
après  son  Ascension. 

ARTICLE   VII. 

D.  Jésus-Christ  doit-il  revenir  sur  la  terre  ? 

R.  Jésus-Christ  reviendra  sur  la  terre  à  la  fin 
du  monde,  pour  le  jugement  général,  comme 
^exprime  le  septième  article  du  symbole,  D*oii 
il  viendra  jtu,  :^  les  vivants  et  les  morts. 

«D.  Le  jugement  général  est-il  le  seul  que 
nons  aurons  à  subir  ? 

R.  Non,ilsera  précédé  du  jugementparticulier* 

^D.  Quand  se  fera  le  jugement  particulier  ? 

R.  A  la  mort  de  chacun  de  nous. 

4^D.  Quand  est-ce  que  nous  mourrons  ? 

R.  Quand  il  plaira  à  Dieu. 

D.  Que  deviendra  notre  corps  après  la  mort  ? 

R.  Il  retournera  en  terre. 

^D.  Et  notre  âme  ? 

R.  Elle  paraîtra  aussitôt  devant  IHeu  pour 
être  jugée. 

#D.  Sur  quoi  sera-t-elle  jugée  ? 

R.  Sur  le  bien  eu?  le  mal  qu'elle  mim  fait. 

#D.  Que  deviendra  notre  âme  apîès  ie  juge- 
ment particulier  ? 

R.  Elle  ira  en  Paradis,  ou  en  Enfer,  ou  en 
f  *rgatoire,i«elon  quelle  Faura  mérité. 
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ARTICLE    VIII. 

D.  Qù'entendez-vous  par  le  huitième  article 
du  symbole,  Je  crois  au  Saint  Bsprit? 

R.  C'est-à-dire,  je  crois  qu'outre  le  Père  et  le 
Fils,  il  y  a  en  Dieu  une  troisième  personne  qu'on 
uppii  tic  ^.  3aint- Esprit.  i 

T).  Le  ^aint-Esprit  est-il  Dieu  aussi  bien  que 
le  Père  et  le  Fils  ? 

R.  Oui  ;  il  leur  est  égal  en  toutes  choses. 

ARTICLE   IX. 

D.  Récitez  le  neuvième  article  du  symbole  ? 
R.  La  Sai:zte  Englise   Catholique^  la  Com- 
munion îles  Saints, 

§  1. 

D.  Qu'est-ce  que  l'Eglise  Catholique  ? 

R.  C'est  la  société  des  fidèles  unis  entre  eux 
par  la  profession  d'une  même  foi,  par  la  partici- 
pation aux  mêmes  sacremens  et  par  la  soumission 
aux  mêmes  pasteurs  légitimes. 

D.  Où  trouve-t-on  cette  société  que  vous 
appeliez  l'Eglise  ?  ^ 

R.  Partout  où  il  y  a  des  Catholiques. 

i^D.  Qui  a  établi  Téglise  ? 

R.  C'est  Jésus-Christ,  et  il  en  est  le  chef  invi- 
sible. 

»2 
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D.  Qui  est-ce  qui  réclaire  et  la  gouverne  f 

R.  C  est  le  Saint-Esprit.  * 

4ikD.  Quels  en  sont  les  pasteurs  légitimes  ? 

R.  Le  Pape,  tes  Evêquês,  les  l^rêtres  qui  ont 
f'eçu  d'eux  Torditiation  et  la  mission. 

D.  Qu'entendez-vous  par  le  Pape  ou  N.  S.  P. 
te  Pape?  '•'  --*--^-*. 

R.  J'entends  l'Evêque  de  Rome,  le  premier 
des  Evoques,  te  successeur  de  St.  Pierre,  le  Vi- 
caire de  Jésus-Christ  sur  la  terre,  le  centre  de 
Tùnité  catholique  et  te  chef  visible  de  l'Eglise. 
,^^D.  Y  a^tnl  pleusieurs  Eglises  catholiques  ? 

R.  Non,  il  n'y  a  de  catholique  que  la  seule 
Eglise  Romaine  hors  de  laquelle  il  n'y  a  point  de 
salut  ;    '      ' 

D.  Que  faut- il  donc  penser  de  ces  autres  socié- 
tés qui  se  nomment  Eglises,  et  ne  professent  pas 
)a  même  foi  que  nous,  ou  ne  sont  pas  sour^ises 
aux  mêmes  pasteurs  ? 

R.  Ce  sont  des  institutions  humaines  qui  ne 
servent  qu'îles  hommes  et  ne  sauraient  tes  con- 
duire à  Dieu.  ,  ,, 

I  ^  D.    Qu'entendez-vous   par    Communion   des 

Saints  f 
i  R.  J'catciids  lu  communication  qu'il  y  a  entre 

!  tous  les  membres  de  l'Eglise  catholique.      v> 
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D.  En  quoi  consiste  cette  communion  ou  com- 
munication ? 

R.  En  ce  que  tous  les  biens  spirituels  de 
TEglise  sont  communs  à  tous  les  Fidèles. 

D.  Communiquons-nous  avec  les  Saints  qui 
sont  dans  le  Ciel  ? 

R.  Oui,  nous  les  prions  d'intercéder  pour  nouS 
auprès  de  Dieu.  o    i 

D.  Cor;imuniquons-nous  aussi  avec  les  Justes 
qui  sont  en  Purgatoire  ? 

R.  Oui,  nous  offrons  à  Dieu  pour  leur  déli- 
vrance,  nos  prières,  nos  bonnes  œuvres  et  le  saint 
Sacrifice  de  la  Messe. 

4nD.  Qu'est-ce  que  le  Purgatoire  ?  ^      ' 
'  R.  C'estunlieudepeinesoù  les  Justes  achèvent 
d'expier  leurs  péchés  avant  d'entrer  en  Paradis. 

ARTICLE    X.A,     **^.  ^  i;  /       , 

D.  Qu'entendez-vous  par  le  dixième  article  du 
symbole,  La  Rémission  des  péchés  9 

R.  J'entends  que  Jésus-Christ  a  donné  à  son 
Eglise  le  pouvoir  de  remettre  les  péchés.  ■ 


'•f?- 


*D.  Qu'est-ce  que  le  péché  ? 

R.  C'est  une  désobéissance  à  Dieu. 

1^.  Y  a-t-il  plusieurs  sortes  de  péché?»  ? 


■m 
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R.  Oui  ;  il  y  a  le  péché  originel  et  le  péché 
\    actuel. 

#D.  Qu'est-ce  que  le  péché  originel  ? 

R.  C'est  celui  que  nous  apportons  en  venant  au 
monde,  et  dont  la  désobéissance  d'Adam  notre 
premier  père  nous  a  rendus  coupables. 

4itD.  Comment  s'efFace  le  péché  originel  ? 

R.  Par  le  Sacrement  de  Baptême. 

D.  Le  Baptême  n'efFace-t-il  que  le  péché  origi- 
nel? 

R.  Il  efface  encore  tous  les  péchés  actuels  qlie 
l'on  aurait  commis  avant  de  le  recevoir. 
|||||l|i  #D.  Qu'est  ce  que  le  péché  actuel  ? 

R.  C'est  celui  que  nous  commettons  par  notre 
propre  volonté. 

D.  Comment  s'effacent  les  péchés  actuels  com- 
mis après  le  Baptême  ? 

R.  Par  le  Sacrement  de  PénitèWéé. 

^D.  Tous  les  péchés  actuels  sont-ils  égaux 
entre  eux? 

R.  Non  ;  il  y  en  a  qui  donnent  la  mort  à  l'âme, 
en  lui  faisant  perdre  la  grâce  sanctifiante,  et  on 
les  appelle  péchés  mortels.  D'autres  ne  font  pas 
perdre  la  grâce  sanctifiante,  mais  l'affaiblissent, 
et  on  los  appelle  péchés  véniels. 
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*D.  Combien  faut-il  de  péchés  mortels  pour 
mériter  TEnfer  ? 

R.  Il  n'en  faut  qu'un  seul. 

§  2 
D.  Combien  y  a-t-il  de  péchés  Capitaux  ? 

R.  Il  y  en  a  sept  :  TOrgueil,  l'Avarice,  l'Im- 
pureté, l'Envie,  la  Gourmandise,  la  Colère  et  la 
Paresse. 

D.  Pourquoi  les  appelle-t-on  Capitaux  f 

R.  Parce  qu'ils  sont  comme  la^source  de  tous 
les  autres  péchés. 

D.  Qu'est-ce  que  l'orgueil  f 

R.  C'est  une  trop  grande  estime  de  soi-même 
qui  nous  porte  à  mépriser  les  autres. 

D.  Qu'est-ce  que  l'avarice  ? 

R.  C'est  un  amour  désordonné  des  biens  de  la 
terre. 

D.  Qu'est-ce  que  l'impureté  ? 

R.  C'est  une  affection  déréglée  pour  les  plaisirs 
de  la  chair. 

D.  Qu'est-ce  que  l'envie  ? 

R.  C'est  la  triestesse  que  lou  conçoit  du bon- 
heur  d  autrui.  • 

D.  Qu'est-ce  que  la  gourmandise  ? 

R.  C'est  un  amour  déréglé  du  boire  et  du 
manger. 

1.4  '   - 
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D.  Eo  quoi  péche-t-on  plus  souvent  par  gour- 
mandise ? 

R.  Dans  Tusage  immodéré  des  boissons  eni- 
vrantes :  c*est  ce  que  Ton  appelle  ivrognerie. 

D.  Quels  moyens  faut  il  prendre  pour  ne  pas 
tomber  dans  Tivrognerie  9 

R.  En  voici  deux  t  1 .  Ne  point  aller  au  caba- 
ret sans  une  grande  nécessité  i  %  Ne  prendre 
aucune  boisson  enivrante  entre  les  repas. 

D.  Qu  est-q^  que  la  colère  ?  >    ^ 

R.  C'est  un  mouvement  violent  de  notre  âme, 
qui  nous  porte  à  nous  venger. 

D.  Qu'est-ce  que  la  paresse  ? 

R.  C'est  un  dégoût  volontaire  du  travail  et  une 
négligence  des  devoirs  de  son  état. 

'■     '•     -'^'"  ARTICLE   XI.  ''*^'^^'^*"'-''^^"' ^ 

D.  Que  signifie  le  onzième  article  du  symbole, 
La  Résurrection  de  la  chair  9 

R.  Il  signifie  qu'à  la  fin  du  monde,  tous  les 
morts  ressusciteront  pour  comparaître  au  juge- 
ment  général.  ' 

D.  Pourquoi  les  morts  rcssusciteront*iIs  ?     '. 

R.  Pour  recevoir  dans  leurs  corps  la  récom- 
|)ense  de  leurs  bonnes  œuvres  et  le  châtiment  d» 
leurs  péchés.  .  v 
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ARTICLE    XII. 

D.  Qu*est-ee  que  La  Vie  éternelle  que  vous 
exprimez  par  le  dernier  article  du  symbole  ? 

R.  C'est  une  vie  qui  ne  finira  jamais. 

D.  Cette  vie  éternelle  sera-t-elle  heureuse  ou 
malheureuse  ? 

R.  Elle  sera  infiniment  heureuse  en  Paradis, 
infiniment  malheureuse  en  Enfer. 

*D.  Qu'est-ce  que  le  Paradis  ? 

R.  C'est  un  lieu  de  délices,  où,  voyant  et 
aimant  Dieu,  on  jouit  d'un  bonheur  éternel. 

*D.:.  Ûui  sont  ceux  qui  vont  eti  Paradis  ?       .^ 

R.  Ceux  qui  n'ont  point  ofiiènsé  Dieu,  ou  qui, 
l'ayant  ofiensé,  en  ont  fait  pénitence. 

*D.  Qu'est-ce  que  l'Enfer  ? 

R.  L'Enfer  est  un  lieu  de  tourmens  où  les 
méchans  seront  éternellement  punis  aver  les 
démons. 

D.  Quels  sont  ces  méchans  qui  vont  en  Enfer  f 

R.  Ce  sont  ceux  qui  meurent  en  péché  mortel. 

^''*        CHAPITRE  TROISEME. 

DES    COMMANDEMENS.  ^'*^ 

*D.  Que  faut-il  faire  pour  aller  en  Paradis  ? 
R.  Il  faut  garder  les  Commandemens  de  Dieu 
et  de  l'Eglise. 
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ARTICLE    I. 

DES    COMMANDEMENS   DE   DIEU. 

D.  Combien  y  a-t-il  de  Commandemens  de 
Dieu? 

R.  Il  y  en  a  dix.  *  -*  !*:^ 

D.  Récitez-les. 

R.  Un  seul  Dieu  tu  adoreras,  etc.  ci-dessus, 
page  8.  .    k 

D.  Quel  est  1  abrégé  des  dix  Commandemens  ? 

R.  L'abrégé  des  dix  Commandemens  est  ren- 
fermé dans  ce  pçu  de  paroles  :  Aimer  Dieu  de 
tout  son  cœur,  et  le  prochain  comme  soi-même 
pour  Famour  de  Dieu,  '^'it.:*- 

D.  Qu'est  ce  qui  nous  est  ordonné  par  le  pre- 
mier commandement  :  Un  seul  Dieu  tu  adoreras 
et  aimeras  parfaitement  9 

'  R.  Il  nous  est  ordonné,  1.  de  croire  en  Dieu  ; 
2.  d'espérer  en  lui  ;  3.  de  l'aimer  de  tout  notre 
cœur;  4.  de  n'adorer  que  lui  seul.  ^  |  ji 

*D,  Quelle  est  la  vertu  par  laquelle  nous 
croyonsen  Dieu?    .,.;,■>,,,,,,■,  -...p  '■.r-^  ..  : 


■rt, 


R.  C'est  la  Foi. 
*I>.  Quelle  est  celle  qui  nous  le  faif  aimer  de 
tout  notre  cœur  ? 
R.  C'est  la  charité. 
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«1&.  Comment  appelle-t-on  ces  trois  Vertus  1* 

R.  On  les  appelle  les  vertus  théologales. 

4ibD.  Faites  les  actes  des  vertus  théologales. 

R.  Acte  de  Foi. — Mon  Dieu,  je  crois,  etc. 
page  6. 

Acte  d*£àpiérance. — Mon  Dieu,  'apptiye,  etc. 
page  7. 
Acte  de  Charité.*-Mon  Dieu,  qui  êtes,  etc.  p.  7- 

^t>.  Faites  aussi  un  acte  di'Adoration. 

R.  Acte  d*Adoration.-^Mon  Dieu,  je  vous, 
etc.  page  6. 

D.  Nous  est-H  permis  d^adoreratitretchoseque 
Dieu. 

R.  Non  :  à  Dieu  seul  appartient  Thommage 
souverain  de  nos  esprits  et  de  nos  cœurs. 

^D.  Est-ce  que  nous  n'adorons  pas  les  Saints? 

R.  Non  :  nous  nous  contentons  de  tes  révérer 
et  de  les  invoquer  comme  les  alnis  de  DieXi. 

ï).  Cette  invocation  des  Saints  n'est-elle  pas 
injurieuse  à  la  médiation  de  Jésus -Christf 

R.  Non  :  car  c'est  toujours  par  Jésus^Cïirist 
que  les  prières  des  Saints  et  le»  nôtres  parvlennei^ 
à  Dieu. 

^1^.  Est-il  permis  d'honorer  les  reliques  et  les 
images  des  Saints  ?  ^  * 
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R.  Oui:  et  TËglise  catholique  en  a  toujours 
iisé  de  la  sorte.         .,^,,^ 

p.  Quel  avantage  trouve-t-on  à  honorer  les 
re%ues  et  les  images  des  Saints  ? 

R.  Le  principal  avantage  est  que  la  présence 
de  leurs  reliqu'es  et  de  leurs  images  nous  porte  à 
imiter  leurs  vertus. 

§  2.  ' 

D.  Que  défend  le  second  commandement  de 
Dieu,  Dieu  en  vain  tu  ne  jureras  ni  autre  chose 
pareillement  9 

R.  Il  défend  de  faire  des  sermens  indiscrets, 
injustes  ou  faux. 
.,,  D.  Qu'est-ce  qu'un  serment?  V  . 

R.  Le  serment  est  un  acte  de  religion  par  lequel 
on  prend  Dieu  à  témoin  de  la  vérité  de  ce  que 
Von  promet  ou  de  ce  que  Ton  affirme.       r    r^ 

D.  Quand  est-ce  que  le  serment  est  indiscret  ? 

R.  Le  serment  est  indiscret  lorsqu^il  est  fait 
légèrement,  sans  nécessité  et  pour  des  choses 
peu  importantes.  '   '  - 

D.  Quel  est  le  plus  sûr  moyen  de  ne  pas  faire 
des  sermens  indiscrets  ? 

R.  C'est  de  ne  jurer  que  lorsqu'on  en  est  requis 
par  un  supérieur  légitime, 

D.  Quand  est-ce  que  le  serment  est  injuste? 
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U.  11  est  injuste,  lorsquon  s'y  engage  à  une 
chose  défendue. 

D.  Celui  qui  aurait  juré  de  voler,  de  tuer,  ou 
de  battre  quelqu'un,  serait-il  obligé  de  tenir  sou 
serment? 

R.  Non  :  il  ferait  un  nouveau  péché  en  Tac- 
complissant. 

B.  Quand  est-ce  que  le  serment  est  faux? 

R.  Le  serment  est  faux,  lorsque,  dans  Topinion 
de  celui  qui  le  fait,  il  est  contre  la  vérité.  C*est 
ce  qu'on  appelle  faux  serment  ou  parjure» 

^D.  Le  faux  serment  est-il  un  grand  péché  ? 

R.  Oui,  c'est  un  crime  énorme. 

D.  Qu'est-ce  que  lé  blasphème  9 

R.  C*est  une  parole  injurieuse  contre  Dieu,  ou 
contre  les  Saints,  ou  les  choses  Haintes.  / 

D.  Est-ce  pécher  grièvement,  que  de  proférer 
certaines  paroles  connues  sous  le  nom  de  jure- 
mens  dans  le  langage  ordinaire  ? 

R.  Plusieurs  de  ces  juremens  ne  sont  que  des 
paroles  grossières  ;  plusieurs  sont  criminelles  et 
approchent  du  blasphème  ;  tous  peuvent  devenir 
scandaleux  par  circonstance  ;  c'est  pourquoi  les 
bons  Chrétiens  s'abstinuent  de  les  prol'érer.  i  < 

4ikD.  Qu'est-ce  qu'un  vœu  ? 

R.  Le  vœu  est  la  promesse  que  nous  faisons  à 
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Dieu  de  Thonorer,  lui  ou  ses  saints  par  quelque 
action  de  piété.  ' 

«D.  Est-on  obligé  d'accomplir  ses  vœux? 

R.  Oui,  on  y  est  obligé  sous  peine  de  péché. 

^D.  Quelle  précaution  est-il  bon  de  prendre, 
pour  ne  pas  faire  de  vœux  avec  légèreté  ? 

R.  C'est  de  n*en  faire  aucun  avant  d'avoir  pris 
l'avis  de  son  confesseur. 

§3 

D.  A  quoi  nous  oblige  le  troisième  coii}iï?ande- 
ment  de  Dieu  :  Les  dimanches  tu  gard^as  en 
servant  Dieu  dévotement, 

R.  A  sanctifier  les  dimanches  par  la  prière, 
par  les  bonnes  œuvres  et  par  un  saint  repos. 

§  4 

D.  Que  nous  ordonne  le  quatrième  commande- 
ment :  Père  et  Mère  honoreras  ? 

R.  Il  nous  ordonne  d'honorer  tous  nos  supéri- 
eurs, particulièrement  nos  pères  et  mères, 
M  D.  En  quoi  consiste  l'honneur  que  nous  devons 
à  nos  pères  et  mères  ? 

R.  Il  consiste  à  les  aimer,  à  les  respecter,  à 
leur  obéir,  et  à  les  assister  dans  leurs  besoins. 

D.  Pourquoi  ajoute-t-on,  afin  que  tu  vives 
longuement  f  ;  ^ 

R.  Parce  que  Dieu  a  attaché  une  bénédiction 
particulière  à  l'accomplissement  de  ce  précepte. 
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D.  Est-on  aussi  obligé  d'honorer  le  Roi  et  d'ac- 
complir, dans  les  choses  temporelles,  les  ordres  qui 
émanent  de  lui  ou  de  ceux  qui  le  représentent  ? 
R.  Oui,  et  cette  obligation  fait  partie  de  la 
morale  chrétienne. 

D.  Que    devons  nous  à  nos  Supérieurs  Ec- 
clésiastiques ? 

R.  Nous  leur  devons  le  respect,  Tamour  et 
l'obéissance  dans  Tordre  de  la  religion  et  du  salut. 

§  5 
D.  Que  défend  le  cinquième  commandement: 
Homicide  point  ne  sertis  défait  ni  volofUaireme^t  f 
R.  Il  défend  de  tuer,  de  battre,de  mal  traiter  ou  de 
scandaliser  personne,  et  même  d'en  avoir  le  dessein. 
D.  Qu'est-ce  que  scandaliser  son  prochain  ? 
R.  C'est  l'induire  au  mal  ou  l'emphécher  de 
faire  le  bien. 

..  §  6 

D.  Qu'entendez- vous  par  le  sixième  comraande- 
jment.  Impudique  point  ne  seras  9    - 

R.  J'entends  qu'il  condamne  toute  espèce  d'im- 
I pureté  ou  d'immodestie  sur  soi  ou  sur  d'autres. 

§  7 
4ttD.  Qu'est-il  défendu  parleseptième  comman- 

Idement  :  Biens  d'autrui  tu  ne  prendras  ni  retiens 
\dras  sciemment  f 

R.  Il  est  défendu  de  dérober  ou  de  retenir 
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injustement  le  bien  du  prochain  et  de  lui  faire 

aucune  injustice.  ^ 

D.  A  quoi  est  obligé  celui  qui  a  causé  quelque 

dommage  au  prochain  dans  ses  biens  ? 

R.  A  restituer. 

§  8 

D.Quedéfendlehuitièmecommandepnent:i^aiia; 
témoignage  ne  diras  ni  ne  mentiras  aucunement? 

R.  Il  défend  de  mentir,  de  rendre  faux  témoi- 
gnage contre  son  prochain,  de  le  juger  téméraire- 
ment, de  rinsulter  et  de  le  décrier  soit  par  médi 
sance  ou  par  calomnie. 

§  9 

D.  Que  défend  le  neuvième  commandement  : 
TJceuvre  de  chair  ne  désireras  qu'en  mariage 
seulement? 

R.  Il  défend  de  consentir  aux  pensées  impures 
et  aux  désirs  de  la  chair. 

§   10 

D.  Que  signifie  le  dixième  commandement  : 
Biens  d*autrui  ne  désireras  pour  les  avoir  injus- 
tement? 

R.  Il  signifie  que  nous  ne  devons  pas  désirer 

d'acquérir  le  bien  d*autrui  par  des  voies  injustes. 

,  I).  Qui  sont  ceux  qui  s'exposent  le  plus  à| 

transgresser  J^  dixième  commandement  ? 
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R.  Ceux  qui  sont  jaloux  du  crédit  et  de  la 
prospérité  des  autres.  .         .^ 

ARTICLE    H.  i 

Des  Commandemens  de  VEglise. 

D.  Tous  les  chrétiens  sont-ils  obligés  d'observer 
les  Cammandemens  de  l'Eglise  f 

R.  Oui,  puisque,  selon  la  doctrine  de  N.S  J.C.» 
celui  qui  n'écoute  pas  l'Eglise,  doit  être  regardé 
comme  un  païen  et  un  publicain. 

D.  Par  qui  ont  été  fait  les  commandemens  de 
l'Eglise?  . 

R.  Ils  ont  été  fait  par  le  corps  des  premieri 
Pasteurs.  --^ 

^D.  Combien  y  a-t-il  de  principaux  Com- 
mandemens de  l'Eglise  ? 

R.  Il  y  en  a  sept  :  les  voici. 

Les  Fêtes  tu  sanctifieras,  etc.  page  9. 

.      §  1    ■   ■—     '■■•■■** 

D.  Que  nous  ordonne  le  premier  Commande- 
ment de  l'Eglise  :  Lei  Fêtes  tu  sanctifieras  qui 
te  sont  de  Commandement  ? 

R.  Il  nous  ordonne  de  sanctifier  les  Fêtes 

d'obligation,  comme  nous  sommes  obligés  de 

sanctifier  les  Dimanches. 

c 
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D.  A  quoi  nous  oblige  le  second  commande» 
ment  de  TEglise  :  Les  Dimanches  Messe  entend- 
ras et  les  Fêtes  pareillement  ? 

R.  Assister  les  Dimanches  et  fêtes  d*obliga- 
tîon  à  la  MessCj  particulièrement  à  la  Messe 
paroissiale* 

D.  Que  veut  dire  le  troisième  commandement 
de  l'Eglise  :   Tous  les  péchés  confesseras  à  tout 

le  moins  une  fois  l'an  9 

R.  Il  veut  dire  que  tout  Fidèle  parvenu  àTâge 

de  discrétion  est  tenu  de  se  confesser  au  moins 

une  fois  dans  Tannée.  i,^.v  > 

D.  Que  nous  ordonne  le  quatrième  comman- 
dement de  TËglise  :  Ton  Créateur  tu  recevras 
au  moins  à  Pâques  humblement  ? 

R.  Il  ordonne,  lo.  de  communier  au  moins  une 
fois  tous  les  ans  avec  les  dispositions  convena- 
bles. 2o.  de  faire  cette  communion  dans  la 
quinzaine  de  Pâques  et  dans  l'Eglise  paroissiale. 
^,     ....'  „•,  ""  :j:- §5  ':f     '     '  ■'■■ 

D.  Qu'entendez-vous  par  le  cinquième  com» 
mandement  de  l'Eglise  :  Quatre-temps,  Vigile, 
•êûneras  et  le  Carême  entièrement  ? 
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R.  J'entends  qu'il  y  a  obligation  de-jeûner  trois 
jourâ  dans  chaque  semaine  des  quatre-temps,  la 
veille  de  certaines  Fêtes  et  tous  les  jours  du  Ca- 
rême, excepté  les  Dimanches.       , , .  .,.    '    ,;     ., 

'    -''■•'  ^  -  •  ^   ■       '  -         §  6  ■    ---'■    ■ 

D.  Que  veut  dire  le  sixième  commandement 
de  l'Eglise  :  Vendredi  chair  ne  mangeras  ni  le 
Samedi  mêmement  9  ....:-.,:.    *tr<>     ^ 

R.  Il  veut  dire  que  Ton  doit  faire  maigre  ou  obser- 
ver l'abstinence  de  viandes  tous  les  Vendredis  et 
Samedis  deTannécauxquels  il  faut  ajouter  les  Di- 
manches du  Carême,  la  St.  Marc,  et  les  Rogations. 

D.  L'obligation  de  faire  maigre  est-elle  la 
même  pour  le  Samedi  que  pour  le  Vendredi? 

R.  Oui,  excepté  les  Samedis  qui  se  trouvent 
depuis  Noël  jusqu'à  la  solemnité  de  la  Chande- 
leur, auxquels  il  est  permis  de  faire  gras. 

D.  La  fête  de  Noël  n'a-t-elle  pas  à  cet  égard 
quelque  privilège  ? 

R.  Oui,  il  est  toujours  permis  de  manger  gras, 
lors  même  qu'elle  arrive  le  Vendredi. 

D.  L'abstinence  de  viande  eët-elle  ordonnée 
tous  les  iours  de  jeûne  ? 

R.  Oui,  toijjours. 

D.  Que  faut-il  penser  de  eeux  qui  ne  jeûnent 
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presque  jamais,  qui  font  gras  une  partie  du  carême 
et  des  Samedis  de  Tannée  ? 

R.  Il  faut  penser  qu  ils  en  agissent  de  la  sorte 
pour  de  graves  raisons  de  santé  ou  de  pauvreté 
et  après  avoir  pris  avis  de  leurs  pasteurs  ou  con- 
fesseurs.    Autrement,  lisseraient  très-coupables. 

D.  Quels  est  le  sens  du  septième  commande- 
ment de  TEglise  :  Droits  et  dîmes  tu  paieras  à 
V Eglise  fidèlement  9  %. 

R.  C'est  que  les  fidèles  sont  obligés  de  payer 
les  dîmes,  oblations  et  autres  droits  autorisés  pour 
les  frais  du  culte  divin  et  pour  l'entretien  des 
pasteurs.  •  "''  •'■'■'  "^   -""    '--^^  '-    ■^'  '''^'^-  '■ 

*D,  Les  commandemens  de  l'Eglise  obligent- 
ils  BOUS  peine  de  péché  mortel  ? 

R.  Oui,  et  c'est  ce  qui  doit  faire  trembler  un 
grand  nombre  de  chrétiens  qui  les  observent  mal. 

'  CHAPITRE  QUATRIEME 

LA     PRIERE.  V     ' 

D.  Avons-nous  besoin  de  quelque  secours  pour 
observer  les  commandemens  ? 

R.  Nous  avons  besoin  du  secours  de  la  grâce 
de  Dieu. 
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D.  Comment  pouvons-nous  obtenir  cette  grâce  ? 

R.  Par  la  prière.». 

*D.  Qu'est-ce  que  la  prière  ?    >    ■  r(;  '    Mi 

R.  C*est  une  élévation  de  notre  esprit  et  de 
notre  cœur  vers  Dieu,  pour  lui  rendre  nos  devoirs 
et  lui  demander  nos  besoins. 

*D.  Est-ce  prier,  que  de  réciter  des  formules 
de  prières  sans  attention  et  sans  dévotion  ? 

R.  Non,  ce  n'est  pas  prier,  puisqu'alors  ni 
l'esprit,  ni  le  cœur  ne  s'élèvent  vers  Dieu,  vt 
qu'on  ne  lui  demande  rien.    .     .  j/         :    ; 

ARTICLE   I.  ^      ,.t^  ,     " 

De  T  Oraison  Dominicale, 

*D.  Quelle  est  la  plus  excellente  de  toutes  les 
prières  ?"  •     .  ' 

R.  C'est  le  Pater  ou  l'Oraison  Dominicale. 
C'est  Jésus-Christ  lui-  mé  me  qui  nous  l'a  enseigné. 

D.  Récitez  VOraison  Dominicale. 


R.  En  Français. 
Notre  Père,  etc.  p.  3 


En  Latin. 
Pater  Nos^er,  etc.  p.  3. 

D.  A  qui  parlons-nous,  lorsque  nous  disons 

Notre  Père  9     ^ 

R.  Nous  parlons  à  Dieu.         -  ,  '' 

D.  Pourquoi  l'appelons-nous  Notre  Père  ? 

R.  Parce  qu'il  est  le  Créateur  de  toutes  choses, 
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le  Père  de  tous  les  hommes,  et  particulièrement 
des  bons  Chrétiens.       -'     •  ».;;'v^    . 

D.  Pourquoi  ajoutons-nous  :  Qui  êtes  aux 
CieuXi  Dieu  étant  partout  ? 

R.  Parce  que  nous  regardons  le  Ciel  comme 
étant  d'une  manière  spéciale  le  trône  de  sa  gloire. 


'S!  1 1-^-^ 


■  "Hii,?ii: 
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D.  Que  demandons-nous  à  Dieu  par  ces  paroles, 
Que  votre  nom  soit  sanctifié  ?  ,        ,         ' 

R.  Nous  demandons  que  Dieu  soit  connu,  servi 
et  adoré  de  tout  le  monde,  et  que  son  nom  soit 
prononcé  avec  le  plus  grand  respect. 

D.  Que  signifie  cette  demande,  Que  votre  règne 
arrive^  ou  Que  votre  Rot/aune  nous  aviennef 

R.  Nous  demandons  que  Dieu  règne  dans  nos 
cœurs  ici-bas  par  sa  grâce,  et  qu'il  nous  fasse 
régner  éternellement  avec  lui  dans  sa  gloire. 
,.    ,...,:„ ,„  ,.   .,5  3        .     ^        ,,^,^,      .. 

D.  Que  demandons-nous  par  ces  paroles,  Que 
votre  volonté  soit  faite  en  la  terre  comme  au  Ciel  "^ 

R.  Nous  demandons  à  Dieu  la  grâce  de  lui 
être  soumis  ici-bas  comme  les  Anges  et  les  Saint» 
lui  obéissent  dans  le  Ciel.     ,     . 
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D.  Que  prétendez-vous  demander  lorsque  vous 
dites  à  Dieu,  Donnez-nous  aujourd hui  notre  pain 
de  chaque  jour  y  ou  notre  pain  quotidien} 

R,  Nous  prétendons  lui  demander,  pour  chaque 
jour  tous  nos  besoins  de  Tâme  et  du  corps. 

'     §  5 

D.  Quel  est  le  sens  de  cette  demande,  Pardon- 
nez -nous  nos  offenses? 

\i.  Nous  demandons  à  Dieu  qu'il  nous  accorde 
la  rémission  de  nos  péchés.      -       *■  (, 

D.  Pourquoi  ajoutons-nou3,  Cimme  nous  par- 
donnons à  ceux  qui  nous  ont  offensés  ? 

R.  Nous  consentons  par  là  que  Dieu  nous  refuse 
le  pardon,  si  nous  ne  pardonnons  pas  aux  autres 
les  injures  qu'ils  nous  ont  faites. 

§6  ,  '   * 

t 

D.  Quel  est  le  sens  de  cette  demande,  Ec  ne 
nous  induisez  pus  en  tentation  ?  <    - 

R.  C'est-à-dire  :  préservez-nous  des  tentations 
ou  donnez-Dous  la  force  de  les  surmonter. 

D.  Que  demandons-nous  enfin  par  ces  paroles  : 
Mais  délivrez- nous  du  mal? 

c3 
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R.  Nous  demandons  que  Dieu  nous  délivre  de 
tous  les  maux,  principalement  du  péché  et  de  la 
mort  éternelle.  , 

ARTICLE   II. 

De  ht  Saltttation  Angélique, 

D.  Pourquoi  prions-nous  si  souvent  la  Sainte 
Vierge? 

R.  Parcequ*elle  est  la  plus  puissante  protectrice 
que  nous  puissions  avoir  au  Ciel.  ^     - 

D.  £st-il  permis  d  avoir  autant  de  confiance 
en  elle  qu'en  Jésus-Christ  ?  • 

R.  Non  :  puisque  Jésus-Christ  est  Dieu,  et 
que  la  Sainte  Vierge  ne  Test  pas. 

D.  OfFre-t-elle  nos  prières  à  Dieu  immédiate- 
ment, et  par  elle-même  ?      ' 

R.  Non  :  elle  ne  peut  les  offrir  que  par  Jésus- 
Christ,  Médiateur  établi  entre  Dieu  et  les  hommes. 

D.  Par  quelle  prière  l'Eglise  invoque-t-elle 
plus  ordinairement  la  Sainte  Vierge  ? 

R.  Par  la  Salutation  Angélique,  appelée 
2Mss\X Ave  Maria, 

D.  Récitez  la  Salutation  Angélique. 


R.  En  Français 
Je  vous  salue  Marie,  etc. 
page  4. 


En  Latin 
Ave,  Maria,  etc. 
page  4. 
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D.  Combien  y  a-t-il  de  parties  dans  la  Salu- 
tation Angélique  ? 

R.  Il  y  en  a  trois.    "  '■  ■  "■^^-'''  ^''k^^:'  . 

D.  Quelle  est  la  première  partie  de  la  Saluta- 
tion Anjjélique? 

R.  Ce  sont  les  paroles  par  lesquelles  l'Ange 
Gabriel  annonça  à  Marie  le  Mystère  de  l'Incar- 
nation :  Je  vous  salucy  Marie,  pleine  de  grâce,  le 
Seigneur  est  avec  vous,   ■_/'.,  .  ^  '^ 

D.  Quelle  est  la  seconde  partie  de  la  Saluta- 
tion Angélique  ?  »         o  ^  ^?f.      .  A 

R.  Ce  sont  les  paroles  de  Sainte  Elizabeth, 
lorsqu'elle  reçut  la  visite  de  la  Sainte  Vierge  : 
Vous  êtes  bénie  entre  les  femmes,  et  le  fruit  de  vos 
entrailles  est  béni, 
.  .    ..  .    ^  _     ,    .  ,      §  3       ■       "■      •  ■    /'       ; 

D.  Quelle  est  la  troisième  partie  de  la  Salutation 
Angélique  î* 

R,  Ce  sont  les  paroles  ajoutées  par  la  piété 
des  Fidèles,  et  approuvées  de  l'Eglise  :  Sainte 
Marie,  mère  de  Dieu,  priez  pour  nous,  pécheurs, 
maintenant  et  à  l'heure  de  notre  mort. 
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D.  Pourquoi  ayipelez-vous  Marie,  Mère  deDieu? 

R.  Parce  qu'elle  a  conçu  et  mis  au  monde 
Jésus-Christ,  Fils  dé  Dieu  et  seconde  personne 
de  la  Sainte-  Trinité. 

ARTICLE  nr. 
Du     Chapelet,  ; 

D.  Qu'est-ce  que  le  Rosaire? 

R.  Le  Rosaire,  ou  Psautier  de  la  Sainte 
Vierj^je  est  une  prière  principalement  composée 
de  cent  cinquante  ^re,  iT/fl!n«.  *.. 

D.  Comment  se  divise  le  Rosaire?    V 

R.  Il  se  divise  en  quinze  dizaines. 
•     D.  De  quoi  est  composée  chaque  dizaine  ? 

R.  D'un  Pater  Noster  ou  Notre  Père  et  de  dix 
Ave,  Maritty  ou  Je  vous  salue,  Mère^  à  quoi  l'on 
ajoute  Gloria  Patri,  ou  Gloire  soit  au  Père,  etc. 
.page  10.    --"-"    ■-■■^^•'-  -'■-  ■■.:.-., .,>^...  V     .•:'.v,:,u- 

D.  Qu'est-ce  que  le  Chapelet  de  la  Sainte  Vierge  ? 

R.  C'est  le  tiers  du  Rosaire,  ou  cinq  dizaines. 

D.  De  quoi  sont  précédés  les  cinq  dizaines 
du  Chapelet?  ,  /  . 

R.  Elles  sont  précédés  du  signe  de  la  croix, 
de  la  récitation  du  Credo  ou  Je  crois  en  Dieu, 
de  trois  Ave,  Maria,  et  d'un  Gloria  Patri.    <;- 

D.  Pourquoi  ces  troir,  Ave,  Maria  f 

R.  Pour  honorer  les  rapports  de  la  Saintc- 
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Vierge  avec  les  trois  personnes  de  la  SainteTrinité. 

D.  Y  a-t-il  quelque  vertu  dans  le  nombre  de 
Pater,  d^Ave  ou  de  Gloria  Patri  dont  le  Chape- 
let est  composé  ? 

R.  Non  :  le  Chapelet  tire  toute  sa  vertu  des 
excellentes  prières  qui  le  composent,  et  de  la 
ferveur  avec  laquelle  on  les  récite. 

D.  N*est-il  pas  inutile  de  répéter  si  souvent 
les  mêmes  prières  ? 

R.  Non  :  pourvu  que  le  cœur  soit  d'accord 
avec  la  bouche.         ,  / 

D.  Quel  avantage  particulier  trouvez- vous 
dans  le  Chapelet?^ 

R.  Il  est  d'un  grand  secours  pour  les  personnes 
qui  ne  savent  pas  lire.  1/ 

D.  Comment  finit-on  le  Chapelet  ?  -•  , 

R.  Par  la  prière  Nous  recourons,  etc.,  ou  Sub' 
tuum  prœsidium,  page  10. 

,.  CHAPITUE    CINQUIEME.       ■*' 

ARTICLE    I.  '  ' 

Des  Exercices  de  la  vie  chrétienne, 
D.  Que  doit  faire  u!:  chrétien  tous  les  jours  de 

sa  vie  ?      -•  -■  ■■  '-■'---■  ■  -  y'---     -   '^  '  --:''-  "-iV  •  '  '" 
R.  S*il  veut  vivre  saintemeUit,  il  doit,  tous  les 

jours  de  sa  vie: 

1  ^ .  En  s'éveillant  le  matin,  faire  le  signe  de 
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la  croix  et  dire  ;  Mon  Dieu,  Je  vous  donne  mon 
cœur.  '  .'".''■ 

2®.  Après  s'être  habillé  modestement,  se 
mettre  à  genoux  et  faire  la  prière  du  matin. 

3  ®  .  Entendre  la  Messe,  s'il  le  peut  commodé- 
ment. 

4  ®  .  Vaquer  aux  occupations  auxquelles  son 
état  l'appelle.  \ 

5  ®  .  Prendre  ses  repas  avec  sobriété  et  tempé- 
rance, ayant  soin  d'y  dire  le  Benedicite  et  les 
Grâces,  page  11. 

6  ®  .  Assister  les  pauvres  selon  son  moyen. 

7  ®  .  Faire  Texamen  de  conscience  et  la  prière 
du  soir,  quand  l'heure  est  en  venue,  et  en  famille 
autant  qu'il  se  peut.  \  ' 

D.  Comment  doit-il  sanctifier  ses  actions  ? 

R.  En  les  offrant  à  Dieu.  ^    / 

D.  Que  doit  il  faire  dans  les  peines  et  les  con- 
trariétés de  la  vie  ? 

R.  Les  souffrir  avec  patience  en  expiation  de 
ses  péchés,  et  les  unir  aux  souffrances  de  Jésus- 
Christ.  ■ 

D.  Comment  doit-il  se  comporter  dans  les  ten- 
tations ? 

R.  Se  recommander  à  Dieu,  et  éviter  les  dis- 
cours et  les  objets  qui  pourraient  l'entraîner  au  mal. 
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D.  S'il  craint  d'être  tombé  dans  le  péché 
mortel,  que  doit-il  faire  f 

R.  S'en  humilier  sur-le-champ,  en  demander 
pardon  à  Dieu,  et  se  con  fesser  aussitôt  que  possible. 

D.  Que  doit -il  observer  par  rapport  aux  diver- 
tissemens?  >  y,  ^^^  ■     ,. 

R.  C'est  de  n'en  point  prendre,  à  moins  qu'ils 
ne  soient  nécessaires  et  innocens.       s  .:, 

ARTICLE  II.  ' 

D.  Que  doit  faire  un  chrétien  les  Fêtes  et  les 
Dimanches  ? 

R.  Il  doit  s'abstenir  de  toute  œuvre  servile,  de 
jeu,  des  voyages  pour  affaires  <;emporelles  ;  assiste^ 
à  la  Messe  de  sa  paroisse,  aux  Vêpres  et  instruc- 
tions qui  se  font  en  ces  jours.         «    '       ^'  ^ 

D.  Qu'est-il  à  propos  de  faire  tous  les  mois? 

R.  De  confesser  ses  péchés,  et  communier  selon 
l'avis  de  son  confesseur. 

D.  Qu'est-il  bon  de  faire  tous  les  ans  ? 

R.  Une  revue  plus  particulière  de  sa  conscience, 
pour  se  préparer  à  la  communion  pascale. 

D.  Comment  faut-il  se  comporter  dans  la  mala- 
die?   '  -         ' 

R.  La  recevoir  avec  beaucoup  de  résignation 
à  la  volonté  de  Dieu,  et,  si  elle  devient  dan- 
gereuse, se  préparer  chrétiennement  à  la  mort. 

D.  Que  doit  faire  celui  qui  voit  quelqu'un  d 
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•es  proches  ou  de  ses  amis  dangereusement  malade? 

R.  Il  doit  l'engager  à  mettre  ordre  à  ses  affaires, 
et  à  se  procurer  Tassistauce  d'un  Prêtre,  et  la 

réception  des  derniers  Sacremens. 

CHAPITRE  SIXIEME. 

.     Des  Sacremens, 

",-    D.  Qu'est-ce  qu'un  Sacrement  f  ' 

R.  C'est  un  signe  sensible  instituté  par  Notre 
Seigneur  Jésus-Christ  pour  nous  sanctifier. 
'     D.  Pourquoi  dites- vous  qu'un  Sacrement  est 
un  signe  sensible  ? 

R.  C'est  un  signe,  parce  qu'il  signifie  la  grâce 
qu'il  produit  en  nous  ;  il  est  sensible,  parce  qu'il 
tombe  sous  nos  sens» 

^D.  Combien  Jésus-Christ  a-t-il  instituté  de 
Sacremens?  - 

R.  Sept  :  le  Baptême,  la  Confirmation,  l'Eu- 
charistie, la  Pénitence,  l'Extrême-Onction, 
rOrdre  et  le  Mariage. 

V  D.  Peut-on  recevoir  plusieurs  fois  les  mêmes 
.Sacremens? 

R.  Oui,  excepté  le  Baptême,  la  Confirmation 
et  l'Ordre. 

*D.  Quels  sont  les  Sacremens  que  l'on  ne  doit 
recevoir  qu'en  état  de  grâce. 
^  R.  Tous,  excepté  le  Baptême  et  la  Pénitence. 
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*D.  Qu'arriverait-il  si  Ton  recevait  les  autres 
Sdcremens  en  état  de  péché  mortel  ? 

R.  On  se  rendrait  coupable  de  sacrilège.      * 
D.  Qu'est-ce  qu'un  Sacrilège  7  .    ,    ^  ■ 
R.  C'est  la  profanation  d'une  chose  sainte; plus 
la  chose  que  l'on  profane  est  sainte,  plus  le  sacri- 
lège est  énorme. 

ARTICLE    r. 

Du   Baptême.       ;         -  ^ 
*D.  Qu'est-ce  que  le  Baptême  ?  ' 

R.  C'est  un  sacrement  qui  efface  le  péché 

originel,  nous  fait  Chrétiens  et  enfans  de  Dieu 

et  de  l'Eglise. 
D.  Toute  personne  peut-elle  donner  le  Baptême? 
R.  Oui,  dans  le  cas  de  nécessité  seulement. 
*D.  Quelle  est  la  manière  de  baptiser? 
R.  On  verse  de  Veau  naturelle  sur  la  tête  de  la 

personne  que  l'on  baptise,  en  disant  :  Je  te  bap' 

tise  au  nom  du  Père,  et  du  Fiîsetdu  Saint  Esprit. 

ARTICLE    II. 

•  De  la   Confirmation. 

*D.  Qu'est-ce  que  la  Confirmation  ? 
R.  C'est  un  Sacrement  qui  donne  le  Saint-Es- 
prit avec  l'abondance  de  ces  grâces. 
D.  Qu'est-ce  que  le  Saint  Esprit  ? 
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*R.  C'est  la  troisième  personne  de  la  Saint 
Trinité,  (a.) 

*D.  Pourquoi  nous  est-il  donné  dans  la  Con- 
firmation ? 

R.  Pour  nous  rendre  parfaits  Chrétiens. 

*D.  Comment  la  Confirmation  nous  rend-elle 
parfaits  Chrétiens  ?  :     ^    '      v:. 

R.  En  nous  donnant  la  force  de  confesser 
Jésus-Christ. 

*I).  Qu'est-ce  que  confesser  Jésus-Christ  ? 

R.  C'estse  déclarer  hautement  pour  lui  et  pour 
les  maximes  saintes  qu'il  nous  a  enseignée. 

*D.  Jésus-Christ  exige-t-il  que  nous  nous 
déclarions  de  la  sorte  ? 

R.  Oui,  puisqu'il  dit  dans  l'Evangile  qu'au 
jour  du  jugement  il  confessera  devant  son  Père 
céleste  ceux  qui  l'auront  confessé  devant  les 
hommes,  et  qu'il  rougira  de  ceux  qui  auront  rougi 
de  lui  et  de  sa  doctrine.  v    ,        ; 

D.  Par  qui  est  administré  la  Confirmation  ? 

R.  Par  l'Evêque.  ■  ' 

D.  Quelles  cérémonies  emploie-t-il  pour  confé- 
rer ce  Sacrement  ? 

R.  Il  prie  pour  ceux  qu'il  confirme,  leur  impose 

((«.)  Le  reste  de  ce  chapitre  ne  doit  être  exigé  que  des 
cnfaiii  qui  se  prépannit  prochainonient  à  la  Cuntirinutioii. 
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les  mains,  et  leur  fait  une  onction  sur  le  front  en 
forme  de  croix  avec  le  Saint-Chrême.  *?i 

D.  Que  signifie  Timposition  des  mains  de  TEvê- 
que  sur  ceux  qu'il  confirme  ? 

R.  Ellesigiiifiequele  Saint-Esprit  vient  reposer 
dans  1  ame  de  ceux  qui  reçoivent  ce  Sacrement 
avec  de  bonnes  dispositions. 

D.  Qu'est-ce  que  le  Saint-Chrême  ? 

R.  C'est  un  composé  d'huile  et  de  baume>  con- 
sacré par  l'Evêque,  le  Jeudi  Saint.     ^^ 

D.  N'y  a-t-il  pas  quelque  autre  cérémonie  dans 
l'administration  de  ce  Sacrement  ?  *  *     '    « 

R.  Oui,  l'Evêque  donne  un  léger  soufHet  à 
ceux  qu'il  confirme,  en  disant  :  Que  la  paix  soit 
avec  vous. 

D.  Pourquoi  donne-t-il  ce  soufflet  ? 

R.  Pournousapprendre  à  endurer  patiemment, 
à  l'exemple  de  Jésus-Christ,toutes  sortes  d'injures. 

*D,  Quelles  dispositions  faut-il  apporter  ù  la 
Confirmation  ? 

R.  Il  faut  y  apporter  :  1  ®  .  La  connaissance 
Ides  mystères  de  la  Religion;  2®.  L'état  de 
grâce  sanctifiante;  3®.  Un  grand  désir  de 
|recevoir  le  Saint-Esprit. 

D.  Est-ce  offenser  I^ieu  que  de  ne  pas  recevoir 
lia  Confirmation  ? 
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R.  Oui,  si  c'est  par  négligence,  par  mépris,  ou 
par  attachment  au  péché. 

D.  Y  a-t-il  quelque  motif  particulier  de 
recevoir  dignement  la  Confirmation  ?        ; .;. 

R.  Oui,  c'est  qu'on  ne  la  reçoit  qu'une  seul 
fois  dans  sa  vie.  .       -,      «.  .:   ■- 

ARTICLE   III. 

De  V Eucharistie,  (a.)  ,     ,       •     ", 

•  .-.  u^  §  1        .   '  :  '- 

De  V Eucharistie  en  général, 

*D.  Qu'est-ce  que  l'Eucharistie  ? 

R.  C'est  un  Sacrement  qui  contient  réellement 
et  en  vérité  le  corps,  le  sang,  l'âme  et  la  divinité 
de  notre  Seigneur  Jésus-Christ,  sous  les  apparen- 
ces du  pain  et  du  vin. 

^D.  Par  quelles  paroles  se  fait  le  Sacrement 
de  l'Eucharistie? 

R.  Par  les  paroles  de  la  consécration  que  le 
Prêtre  prononce.    . 

*D.  Quel  est  l'effet  de  ces  paroles  ? 

R.  Par  les  paroles  de  la  consécration  le  pain 
est  changé  au  vrai  corps,  et  le  vin  au  vrai  sang 
de  Jésus-Christ. 

Il  I  III  ■  •■  -  -  — 

(a.)  On  a  placé  ici  1* Eucharistie  pour  conserver  l'ordre  j 
que  les  Sacrem^ns  tiennent  entre  eux,  sans  prétendre  gôner  | 
la  liberté  des  Catéchistes  qui  aimeraient  mieux  fairô  pré- 
céder  la  Pénitence. 
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D.  Comment  appelle-t-on  ce  changement? 

R,  On  rappelle  transubstantiationf  c'est-^-dire> 
Y^hangement  d'une  substance  en  une  autre. 

^^,  Ne  reste-t-il  rien  du  pain  et  du  vin  aprèg 
ia  consécration  ? 

R.  Non,  il  n'en  reste  que  les  espèces  ou  appa- 
rences, 

D.  Qu'entendez-vous  par  les  espèces  ou  appa- 
rences ?  • 

R.  J'entends  ce  qui  peut  tomber  sous  nos  sens^ 
comme  la  figure,  la  couleur  et  le  goût. 

*D  N'y  a-t-il  que  le  corps  de  Jésus-Christ 
sous  les  espèces  du  pain  ? 

R.  Il  y  a  aussi  son  sang,  son  âme,  sa  divinité  ; 
en  un  mot,  toute  la  personne  de  Jésus-Christ 

*D.  £t  sous  les  espèces  du  vin  ?  >.  .  ,^  . 

R.  Jésus-Christ  y  est  aussi  tout  entier. 

^I).  Quand  l'hostie  est  partagée,  sous  quelle 
partie  est  Jésus-Christ  ? 

R.  Il  est  tout  entier  en  chaque  partie. 

0.  Celui  qui  ne  reçoit  qu'une  partie  de  l'Hostie, 

ou  qui  ne  reçoit  qu'une  espèce,  reçoit-il  Jésus- 

Christ  tout  entier  ? 
R.  Oui,  parce  que  Jésus-Christ  est  ioni  entier 
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SOUS  chaque  espèce,  et  sous  chaque  partie  des 
espèces. 

*I>.  Faut-il  adorer  le  corps  et  le  sang  de  Jésus- 
Christ  dans  TËucharistie  ? 

R.  Oui,  sans  aucun  doute,  parce  que  ce  corps 
et  ce  sang  sont  inséparablement  unis  à  Divinité. 

§  2 

.■^^"— "'•■'■  -""''"^  De  la  Messer-' ---'-"'  ''   ' 
*D.  Où  se  fait  le  Sacrement  de  l'Eucharistie  ? 

A-  R.  Il  se  fait  à  la  sainte  Messe.  ,;  ,.  . 

*D,  Qu'est-ce  que  la  Messe  ? 
M  R.  C'est  l'offrande  du  corps  et  du  sang  de 
Jésus-Christ  faite  à  Dieu  par  le  Prêtre. 

D.  De  quoi  faut-il  principalement  s'occuper 

pendant  la  Messe  ? 

R.  Il  faut  y  offrir  Jésus-Christ  à  la  Sainte- 

Trinité,  dans  les  intentions  pour  lesquelles  il 

s'offre  lui-même. 

D.  Quelles  sont  les  intentions?      '"''"- 

R.  Les  voici  :  1  ® .  Adorer  Dieu  ;  2  ® .  Apaiser 

sa  colère  ;  3  ® .  Lui  demander  ses  grâces  4^  4  ® . 

lie  remercier  de  tous  ses  bienfaits.    .. 
D.  Comment,  à  Taide  de  ces  quatre  points, 

peut-on  assister  à.  la  Messe  avec  fruit? 
^    R.  On  peut,  1  ® .  I>epuis  le  commencement 

de  la  Messe  jusqu'à  l'Evangile,  adorer  Dieu  et 
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s  anéantir  devant  lui.  2®.  Depuis  TEvangile 
jusqa*à  TElévation,  apaiser  sa  colère  en  s'humil- 
iant  de  ses  péchés.  S  ®  .  De  l'Elévation  à  la 
Communion,  lui  demander  ses  grâces.  4  ® .  De 
la  Communion  à  la  fin  de  la  Messe,  le  remercier 
de  tous  les  bienfaits  qu'on  a  reçus  de  lui.  Cette 
méthode  est  particulièrement  recommandée  aux 
personnes  qui  ne  savent  pas  lire.      ^.   ,, 

:  î     -K  ^^        De  la  Communion, 

D.  Qu'est-ce  que  communier? 

R.  C'est  recevoir  le  Sacrement  de  l'Eucharistie. 

D.  En  quelles  occasions  est-on  obligé  do  com- 
munier ? 

R.  En  trois  occasions  principales  :  1  ® .  Lors- 
qu'après  avoir  atteint  l'âge  de  discrétion,  on  est 
suffisammtint  préparé  au  jugement  des  prêtres* 
2  ®  .  Tous  les  ans  à  Pâques,  selon  le  quatrième 
commandement  de  l'Eglise.  3  ® .  Quand  on  es^ 
en  danger  de  mort.  . 

^D.  Quelles  dispositions  de  l'âme  faut-il 
apporter  â  la  Sainte  Communion  ? 

R.  La  première  est  d'être  en  état  de  grâce. 
La  seconde  est  un  grand  désir  de  recevoir  Notre 
Seigneur  Jésus-Christ. 
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*D.  Qu'appelez-vous  être  en  état  de  grâce  ? 
R.  C*est  n'avoir  la  conscience  chargée  d'aucun 
r^écîié  mortel. 

*D,  Celui  qui  communierait  en  péché  mortel, 
recevrait-il  véritablement  Jésus-Christ  ? 

R.  Oui,  mais  il  profanerait  son  corps  et  son 
"sang.  . 

D.  Doit-on  aussi  apporter  à  la  Communion 
quelques  dispositions  du  corps  ?         \ 

k.  Oui,il  faut,  1  ® .  être  proprement  et  modeste- 
ment vêtu,  2  ® .  n'avoir  ni  bu,  ni  mangé,  depuis 
minuit,  excepté  pour  la  Communion  nn  Viatique, 
D.  Peut-on  communier  hors  le  temps  de  la 
Messe?  .  -        ../.  i 

R.  On  ne  le  doit  pas  faire  sans  quelque  raison. 
D.  De  quoi  faut-il  s'occuper  pendant  la  Messe 
oû  Ion  doit  communier  ? 

R.  Des  sentimens  exprimés  dans  la  prière  sui- 
vante que  les  personnes  ne  sachant  pas  lire  peu- 
vent répéter  plusieurs  fois. 

Prière  avant  la  Communion, 

**  Divin  Jésus  I  quoique  je  ne  vous  vois  pasl 
"  desyeuxducorps,  je  crois  que  c'est  vous-même 
**  qui  allez  vous  donner  à  moi  dans  la  saintel 
"  Communion.     Hélas  ?     Je  suis  extrêmemeiitl 
"indigne  d'une  telle  faveur,  après  vous  avoir| 
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"  tant  de  fois  déshonoré.  Mais  votre  bonté 
*'  infinie  dompte  mon  cœur  rébelle,  me  fait  gémir 
<<  de  mes  péchés,  me  remplit  d'amour  pour  vous 
"  et  du  plus  ardent  désir  de  vous  recevoir.  Venez 
*'  donc,  Sauveur  du  monde  ;  purifiez  mon  âme 
"de  toutes  ses  taches,  etétablisaez-y  votre  règne 
"  pour  torjours." 

D.  Que  faut-il  faire  après  avoir  communié  ? 

R.  Il  faut  faire  l'action  de  grâces,  qui  doit 
durer  au  moins  un  quart-d'heure.  , 

,     D.  £n  quoi  consiste  cette  action  de  grâces  ? 

R.  Elle  consiste  principalement  à  remercier 
Notre  Seigneur  de  s'être  donné  à  nous,  et  nous 
offrir  à  lui  sans  réserve.  / - 

Ceux  qui  ni  savent  pas  lire  peuvent  employer 
le  temps  de  l'action  de  grâces  à  répéter  la  prière 
suivante:  ., 

Prière  après  h  Communion,     ♦"^**'^^ 

*^  Il  est  donc  vrai,  Rédempteur  des  hommes, 
**  que  vous  habitez  en  moi,  et  que  je  suis  en  po^^- 
"  session  de  votre  corps,  de  votre  sang,  de  votre 
"  âme  et  de  votre  divinité.  Recevez,  ô  mon  Dieu, 
"  les  adorations  profondes  que  j'unis  à  celles  que 
*'  les  Anges  et  les  Bienheureux  vous  rendent  dans 
'•  le  Ciel.  O  quel  amour,  quels  remercîmens 
"  pourront  jamais  répondre  à  la  faveur  que  vous 
"  m'avez  faite  ?  Acceptez,  divin  Jésus,  l'offrande 
''  de  tout  ce  que  j'ai  et  de  tout  ce  que  je  suis  ; 
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disposez-en  selon  votre  bon  plaisir,  et  accordez- 
moi  la  grâce  de  ne  jamais  vous  déplaire.*' 

JD.  Que  faut  il  penser  de  ceux  qui,  sans  action 
de  grâces,  sortent  de  Téglise  presque  aussitôt 
après  avoir  communié  ? 

R.  Il  faut  penser  qu'ils  sont  malades  ou  appelés 
pour  quelque  pressant  devoir  de  religion  ou  de 
charité;  sans  cela  ils  se  rendraient  coupables 
d'une  grande  irrévérence.  '  '  **■ 

D.  Comment  doit-on  passer  la  jôàrnée  àans 
laquelle  on  a  eu  le  bonheur  de  communier  ? 

R.  On  doit  la  passer  dans  le  recueillement, 
élever  souvent  son  cœur  à  Dieu,  faire,  s'il  est 
possible,  une  visite  au  Saint  Sacrement  dans 
l'aprèsdinée,  et  se  rappeler  avec  amour  et  recon- 
naissance la  faveur  qu'on  a  reçue  ce  jour-là. 
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^f^^^mm'éi^"De  la  Pénitence.' mi  mfo-t  ..>u|' 

D.  Ûn'est-ce  que  la  Pénitence  ?  '^;  f  <^? 

R.  C'est  un  Sacrement  qui  remet  les  péchés 
commis  après  le  Baptême.  '^  *^  ^  fV v  ---    /'     '■ 

*D,  Où  reçoit-on  le  Sacrement  de  Pénitence  ? 

R.  On  le  reçoit  dans  le  lieu  où  l'on  se  confesse  ; 
c'est-à-dire,  ordinairement  au  confessional. 
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D.  Que  faut-il  faire  pour  recevoir  le  Sacrement 
de  Pénitence?  " 

R.  Il  faut  confesser  avec  douleur  tous  ses 
péchéâ  à  un  prêtre  approuvé,  et  en  demander 

pardon  à  Dieu,  dans  la  résolution  de  satisfaire,  i 

§  1     ■    •■    '         -  ■^■•<- 

^'*'**    De  rAbsoluewn.^'>>'^i^'^^    -^ 

D.  Reçoit-on  lé  Sacrement  de  Pénitence  toutes 
les  fois  que  Ton  va  à  confesse? 

R.  Non,  mais  seulement  lorsque  le  Prêtre 
donne  l  absolution.  '  .    f>. 

D.  Qu  est-ce  que  TAbsolution  ?r         , 

R.  C'est  le  pardon  des  péchés  accordé  par  le 
Prêtre  au  nom  de  Jésus-Christ, .'  înrîp  (|S|    £|  . 

D.  Est-ce  que  les  Prêtres  ne  pardonnent  pas 
les  péchés  toutes  les  fois  qu'on  se  confesse? 

R.  Non  ;  ils  jugent  quelquefois  nécessaire  de 
différer  le  pardon  ou  Tabsolution,  pour  s'assurer 
des  dispositions  des  pénitens. 

D.  Que  doit  faire  un  pénitent,  quand  le  con- 
fesseur lui  diffère  Tabsolution?       -  ',    '  * 

R.  Il  doit  se  soumettre  à  ce  délai  avec  humilité, 
en  éloigner  la  cause  et  se  mieux  préparer  pour 
une  autre  fois.  *  vi 'ffu/.!  vib  a^'^m  fj%5u^i  .11 
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§  2 

De  la  Confession, 

D.  Qu*est-ce  que  la  Confession  ? 

R.  C'est  une  déclaration  que  l'on  fait  de  ses 
péchés  à  un  Prêtre,  pour  en  recevoir  l'absolution. 

D.  Quelles  qualités  doit  avoir  cette  déclaration? 

A.  Elle  doit  être  humble,  sincère,  entière.     ^ 
^,  En  quoi  consiste  l'humilité  delà  confession? 

R.  Elle  consiste  à  déclarer  ses  péchés  avec 
une  grande  confusion  d'avoir  offensé  Dieu. 

D.  En  quoi  consiste  la  sincérité  de  la  confes- 
sion. 

R.  A  déclarer  ses  péchés  sim[)lément   tels 
qu'on  les  connaît,  sans  exagération  ni  excuse. 

B.  En  quoi  consiste  l'intégrité  de  la  confession? 

^'  R.  Elle  consiste  à  déclarer  tous  les  péchés 
mortels  que  l'on  a  commis,  autant  qu'on  peut 
s'en  souvenir  après  un  sérieux  examen. 

D.  Faut-il  aussi  déclarer  le  nombre  de  fois  que 
l'on  a  commis  chaque  péché?         '  '/'". 

-n    r\   »  *H^^v.iy..  ■'(  '^k''^'^'ù■'r'■\4b.:y^■ 

^  R.  Oui. 

*  D.  Ne  serait-ce  pas  assez  de  dire  ;  j'ai  commis 
ce  péché  souvent,quelquefois,  plusieurs  fois,  etc. 

,    R.  Non  ;  cette  sorte  de  confession  ne  serait  pas 

,,  D.  Faut-il  aussi  déclarer  les  circonstances  de 
ses  péchés? 
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A.  Oui,  quand  elles  changent  Tespèce  du 
péché,  ou  qu'elles  en  aggravent  notablement  la 
malice. 

D.  Donnez  un  exemple  d*une  circonstance  qui 
change  l'espèce  du  péché  ? 

R.  Avoir  volé  un  vase  sacré,  n'est  pas  simple- 
ment un  vol,  mai»  encore  un  sacrilège. 

D,  Donnez  un  exemple  d'une  circonstance  qui 
aggrave  notablement  la  malice  du  péché? 

R.  Si  je  dis  du  mal  de  mon  prochain  par  ven- 
geance, mon  péché  est  plus  grave  que  si  c'était 
par  une  simple  envie  de  parler. 

*D.  Serait-ce  un  grand  mal  de  cacher  à  con- 
fesse un  péché  mortel,  ou  quelque  circonstance 
mortelle  d'un  péché  ? 

R.  Oui  ;  ce  serait  faire  une  confession  nulle  et 
sacrilège. 

*D.  A  quoi  serait  obligée  une  personne  qui 
aurait  fait  une  telle  confession  ? 

R.  A  la  recommencer,  et  à  accuser  en  particu- 
lier le  crime  qu'elle  aurait  commis  en  cachant  ce 
péché  ou  cette  circonstance. 

*D.  Et  si  l'on  oubliait  dans  sa  confession,  un 
péché  mortel  ou  une  circonstance  grave,  faute 
de  s'être  suffisamment  examiné,  serait-on  coup- 
able?       .'>'■  î.-'-  ^'-^  ;•  '■ 


R.  Oui  on  le  serait. 
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§    3 


De  r Examen  de  Conscience. 

D.  Comment  faut-il  se  préparer  à  l'examen  de 
sa  conscience. 

R,  Par  les  sentîmens  exprimés  dans  la  prière 
suivante,  rédigée  pour  les  personnes  qui  ne  savent 
pas  lire. 

Prière  avant  t Examen  de  Conscience, 

**  Me  voici  rendu  à  vos  pieds,  ô  mon  Dieu, 
y  pour  vous  déclarer,  dans  la  personne  de  votre 
*'  ministre  tous  les  péchés  dont  je  suis  coupable. 
*'  Accordez  moi  la  grâce  de  les  connaître  et  de 
"  les  confesser  tous  avec  sincérité,  et  de  les  dé- 
"  tester  de  tout  mon  cœur.'* 

*D.  Comment  faut-il  s'examiner?  '.. 

R.  En  se  rappelant  ses  pensées,  ses  paroles,  ses 
actions,  et  ses  omissions.  ;<t  .  ?itr  » 

D.  Comment  peut-on  connaître  si  l'on  a  offensé 
Dieu  par  ses  pensées,  ses  paroles,  ses  actions  ou 
Ses  omissions  ?  ^  i 

R.  En  les  confrontant  avec  les  commandemens 
de  Dieu  et  de  l'Eglise,  pour  voir  en  quoi  elles  y 
sont  conformes  ou  opposées. 

D.  Donnez-en  des  exemples.      '  ^ 

'  R.  Par  exemple  en  méprisant  mes  parens,  je 
pèche  par  pensée  contre  le  quatrième  comman- 
dement de  Dieu  :  en  tenant  des  discours  deshou- 
nêtes,  je  pèche  parpaiole  contre  le  sixième:  en 
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prenant  le  bien  d*autrui,  je  pèche  par  action 
contre  le  cinquième  :  en  manquant  la  Meêse  un 
jour  d'obligation,  je  pèche  par  omission  contre 
le  second  commandement  de  TËglise. 

D.  Faut-il  s'examiner  encore  sur  quelque  au- 
tres points? 

R.  Oui,  il  est  à  propos  de  s'examiner  encore 
sur  les  péchés  capitaux,  sur  ses  habitudes  et  pas- 
sions dominantes,  sur  les  devoirs  de  son  état,  sur 
les  personnes  qu'on  a  fréquentées  et  les  Leux  où 
l'on  a  été. 

D.  Combien  faut-il  mettre  de  temps  à  l'exa- 
men de  sa  conscience,  avant  la  confession  ? 

H.  Le  temps  qu'on  mettrait  raisonablement  ^ 
préparer  une  affaire  d'importance. 

D.  Par  où  faut-il  finir  son  examen  de  con- 
science ? 

I 

R.  Par  un  acte  de  Contrition.  "  • 

D.  Faites  un  acte  de  Contrition.  *^ 

R.  Mon  Dieu,  j'ai  un  extrême  regret^   etc. 

page 5.  •■  -■•■•       ■  "'■  v<--.^ 

■    ^k';-'  §  -4.  •   -H  ■ 

De  la  Contrition.  »'    rr  > 

D.  Suf&t-il  de  déclarer  ses  péchés  au  Prêtre^ 
pour  qu'ils  soient  pardonnes  ?  '  ' 

R.  Non  ;  il  faut  de  plus  et  nécessairement  en 
avoir  la  contrition. 

*D.  Qu'est-ce  que  la  contrition  ? 
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R.  C'est  une  douleur  et  un  regret  d'avoir  of- 
fepsé  Dieu,  avec  résolution  de  ne  plus  l'offenser. 

D.  Pour  croire  qu'on  a  cette  douleur,  suffit -il 
d'avoir  bien  articulé  un  ou  plusieurs  actes  de  con- 
trition ? 

R.  Non  ;  il  faut  que  la  contrition  soit  dans  le 
cœur,  car  elle  doit  être  intérieure.       .f^i  ?   j^ 

D.  Pouvons-nous  par  nos  propres  forces  con- 
cevoir cette  douleur  ?  U  ^|  yi^>  t-;^$iiM;iiï:-«è  ?•!!('< 
'  R.  Non  :   elle  est  un  don  de  Dieu,  qu'il  faut 
lui  demander  humblement,  et  qui  ne  peut  venir 
que  de  luiw         .^  mii^Hi^  ,ii*iuM  .r-^ipnKK)  vtl. 

D.  Si  l'on  était  affligé  d'avoir  offensé  Dieu,  à 
cause  du  déshonneur  ou  de  la  perte  temporelle 
qui  en  a  été  la  suite,  aurait-on  une  contrition 
suffiisante?  :ttfc:jté  ^'6.^  'i\tï^'''ii:.ii,.^:i  {■<i   .vM  ,•*-■ 

R.  Non  ;:  ce  serait  une  douleur  toute  humaine, 
au  lieu  qUe  la  contrition  pour  nous  mériter  le 
pardon  de  nos  péchés,  doit  être  surnaturelle 

D.  Sur  quels  motifs  doit  donc  être  appuyée 
notre  contrition. 

R.  Les  voici  :  1  ® .  La  bonté  infinie  de  Dieu 
que  nous  avons  offensé.  2  ®  .  Les  bienfaits  de 
Dieu  envers  nous,  et  notre  ingratitude.  3  ®  .  La 
passion  et  la  mort  de  Jésus-Christ  dont  nos  pé- 
chés sont  la  cause.  4  ® .  L'enfer  que  nous  avons 
mérité,  et  le  Paradis  que  nous  avons  perdu. 

D.  La  douleur  d'avoir  offensé  Dieu  doit-elle 


être  bien  grande? 


*»■>  ,^r;}'Ml^) 
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ir  of- 
èîjser. 

jfïit-U 
e  con- 


R.  Le  péché  étant  le  plus  grand  de  toun  les 
mauX)  il  faut  que  la  douleur  de  l'avoir  commis, 
soit  aussi  la  plus  grande  de  toutes  les  douleurs. 
Voilà  pourquoi  la  contrition  doit  être  souveraine. 

D.  Pourrait-on  obtenir  le  pardon,  en  ne  détes- 
tant qu'une  partie  de  ses  péchés  mortels  ? 

R.  Non  :  parce  que  la  contrition  doit  être  uni" 
verselle, 

p.  La  résolution  de  ne  plus  offenser  Dieu, 
doit-elle  être  prise  seulement  pour  un  temps 
limité,  comme  pour  quelques  jours  ou  pour 
quelques  semaines  ? 

R.  Non  ;  elle  doit  être  prise  pour  toujours.  ' 

§6. 

Exercice  pour  la  Confession, 

1).  Quand  le  moment  de  se  confesser  est  arri- 
vé, que  faut-il  faire  ? 

R.  Il  faut  s'aller  mettre  à  genoux  auprès  du 
Confesseur  de  manière  à  ne  le  pas  regarder  en 
face,  faire  le  signe  de  la  Croix,  et  dire  : 

£n  Français 

Mort  Père,  bénissez- 
moi,parce  que  j'ai  péché 

Je  me  confesse  à  Dieu, 
etc.  page  3. 

Jusqu'à  par  ma  faute. 


'^l'ii\ 


ou  en  Latin. 

Benedic  mihi,  Pater, 
quia  peccavi. 

Confiteor  Dec,  etc. 
page  3.  '^^'■■-^W'^wK^-'^n 

Jusqu'à  meâ  culpâ. 

D.  Que  fait-on  ensuite  ?  *^^-     -^ 

R.  On  dit  combien  il  y  a  de  temps  que  l'on  n'a 


':[ 


ïliiiii 


6d 


L£   PETIT  CATECHISME. 


été  à  confesse,  si  l'on  a  reçu  l'absolution  la  der- 
nière fois,  et  si  l'on  a  accompli  la  pénitence  im- 
posée, puis  on  commence  sa  confession,  en  disant 
à  chaque  article  :  Je  m'accuse  de,  etc. 

D,  L'accusation  des  péchés  étant  finie,  que 
faut-il  dire  ? 

R.  II  faut  dire:  "Je  m'accuse,  de  plus,  de 
"  bien  d'autres  péchés,  que  je  ne  connais  pas,  de 
"  ceux  de  toute  ma  vie  :  j'en  demande  à  Dieu 
"  pardon,  et  à  vous,  mon  Père,  la  Pénitence  et 
«P  Absolution." 

D.  Comment  faut-il  recevoir  les  avis  du  con- 
fesseur? 

R.  Il  faut  les  recevoir  avec  beaucoup  de  res- 
pect et  de  désir  de  les  mettre  en  pratique,  et  de 
soumettre  à  la  pénitence  qu'il  impose,  puis 
achever  le  Con/îteor  quand  il  en  donne  le  signal.  1 


n"i 


£n  Français. 
Par  ma  faute,  etc. 


En  Latin. 
Meâ  culpâ,  etc. 


^^ 


T>,  Si  le  confessent  juge  à  propos  d'accorder | 
l'absolution,  que  faut-il  faire?  ry     ,, 

H    R.  Il  faut,  pendant  qu'il  la  donne,  renouveler! 
fson  Acte  de  Contrition;    puis  se  retirer  à  l'é- 

cart,  remercier  Dieu  dç  la  grâce  que  l'on  vient 
,  de  recevoir,  et  faire  sa  pénitence  aussitôt  quej 

possible.  v^,^ 

D.   En  quels  termes  faut^il  remercier   Dieu| 
^    après  avoir  reçu  l'absolution  ?  .  ^    ^ 

R.  Ceux  qui  ne  savent  pas  lire  peuvent  loi 
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faire  par  la  prière  suivante,  et  la  répéter  autant 
de  fois  qu'il  leur  plaira. 

Prière  après  la  Confession» 

**  Je  ne  suis  plus  votre  ennemi,  ô  mon  Dieu  ! 
^^  Par  la  vertu  du  Sacrement  que  je  viens  de  re* 
**  cevoir,  vous  avez  guéri  les  plaies  de  mon  âme, 
"  vous  m'avez  reçu  en  grâce  ;  vous  avez  fait  re- 
"  vivre  le  mérite  de  mes  bonnes  œuvres  qui 
"  étaient  mortes  par  le  péché  ;  vous  avez,  changé 
*<  en  une  peine  temporelle,  la  peine  éternelle  qui 
*'  était  due  à  mes  iniquités.  Accordez-moi,  mon 
'*  Dieu  I  le  don  de  la  persévérance  dans  votre 
*^  service.  Ah  î  plutôt  mourir  mille  fois  que  de 
**  vous  abandonner  de  nouveau." 


n\rt 


§  6. 


»i-.A  -■•i'^b'r^i^i.'^^i 


Delà  Satisfaction,       '     '     ' 

*  D.  Qu'est-ce  que  la  Satisfaction?  * 

R.  C'est  une  réparation  qu'on  doit  à  Dieu  et 
au  prochain,  pour  l'injure  ou  le  tort  qu'on  leur 
a  fait  par  le  péché.  a 

D.  Comment  peut-on  satisfaire  à  Dieu  ? 

R.  On  satisfait  à  Dieu.  lo.  Par  les  peines  et 
les  afflictions  de  la  vie,  quand  on  les  accepte  avec 
soumisssion  et  patience,  ^o.  Parla  pratique  den 
œuvres  satisfactoires  qui  sont  le  jeûne,  l'aumône 
et  la  prière.  3o.  Et  principalement  par  l'ac- 
complissement fidèle  de  la  pénitence  que  le  con- 
fesseur impose.  .  r 
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D.  Pouvons-ncus  par  nous-mêtne  satisfaire  à 
la  justice  divine  ? 

R.  N«v-,il  n'y  a  que  Jesus-Christ  notre  souve- 
rain nK^diateur  qui  puisse  donner  du  mérite  à 
nos  satisfactions)  en  les  offrant  lui-même  à,  Dieu 
son  père. 

D.  Comment  satisfait-on  au  prochain  ? 

R.  En  réparant  le  tort  qu'on  lui  a  fait  dans  sa 
personne,  ses  biens  ou  son  honneur. 

D.  Qu'appelle-t-on  Indulgence?  i  . .  ,  ^^ 
.     R.  Ce  sont  des  grâces  que  l'Eglise  r  jcorde  à 
ses  enfans  pour  la  rémission  des  peines  tempo- 
relles dues  à  leurs  péchés. 

D.  Que  faut-il  faire  pour  gagner  une  indul- 

R.  Il  faut  être  en  état  de  grâce,  et  accomplir 
^  la  lettre  les  conditions  auxquelles  le  Pape  ou 
l'Evêque  l'a  accordé. 


ARTICLE   V. 


De  PExtrême  Onction, 


îdl  "fr 


*D.  Qu'est-ce  que  l'Extrême-Onction  ? 
R.  C'est  un  Sacrement  institué  pour  le  sou- 
lagement  spirituel  et  corporel  des  malades. 
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D.  En  quel  temps  faut-il  recevoir  l' Extrême- 
Onction  ? 

R.  Quand  on  est  en  danger  de  mort  sans  at- 
tendre à  l'extrémité. 

ARTICLE   VI. 

■■      '    >■      ^  ,  *   ,- 

^  De  P  Ordre, 

D.  Qu'est-ce  que  l'Ordre  ?  ^ 

R.  C'est  un  Sacrement  qui  donne  le  pouvoir 

de  faires  les  fonctions  ecclésiastiques,  et  la  grâce 

de  les  faire  dignement. 

ARTICLE  vil. 

Du   Mariage»  ^ 

*D.  Qu'est-ce  que  le  Mariage  ? 

R.  C'est  :in  Sacrement  qui  sanctifie  l'alliance 

de  l^homme  et  de  la  femme. 

D.  A  quoi  s'exposent  ceux  qui  se  marient  an 
péché  mortel? 

R.  Outre  la  profanation  du  sacrement  dont  ils 
Ise  rendent  coupable,  ils  s'exposent  encore  à  at- 
tirer sur  eux  et  sur  leurs  enfans  la  malédiction 
de  Dieu.  * 
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